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Selamat Datang ! 


Nichées au cœur même de l'archipel de la Petite Sonde, les îles de Bali et de Lombok se font face.
 Bali l'hindouiste rayonne sur l'archipel, déverse ses effluves d'encens au creux de ses rizières, de ses cascades, jusqu'à ses villages les plus isolés. Elle entretient sa culture comme un trésor, parsemant ses trottoirs d'offrandes fleuries à chaque pas. Son artisanat s'effeuille entre sculpture, peinture, danse, musique... Presque tout en elle respire la fibre artistique. La solennité des cérémonies détonne avec la légèreté de l'humour balinais, le sourire d'une population qui ouvre grand les bras à l'étranger. Ses plages volcaniques le disputent aux montagnes qui dessinent sa silhouette, et l'on y passera aussi aisément une retraite monacale qu'un séjour de fêtes ininterrompues. Bijou serti à la perfection, Bali est pour tout un chacun l'île des dieux.

Lombok exhale quant à elle d'un parfum hautement différent de celui de Bali, voguant au rythme des lunes. Authentique, secrète, elle est pudique et ne se dévoile qu'à qui souhaite réellement la découvrir. Pimentée, elle répand l'arôme entêtant de sa culture sasak, unique au monde. Un langage et un islam endémiques, autant d'éléments qui forcent le respect compte tenu des multiples invasions dont elle fut l'objet. Fière de cette identité qu'elle a su préserver, c'est en douceur qu'on l'appréhende.

L’équipe de rédaction





Quand y aller ?


L’île aux mille dieux est aussi l’île aux mille fêtes religieuses, colorées et impressionnantes. On se procure aisément le calendrier des principaux événements culturels dans les offices de tourisme et les agences de voyages. Il est impossible de les répertorier tellement elles sont nombreuses. A noter, les fêtes sont calculées par rapport au calendrier balinais de 210 jours, aussi les dates changent-elles énormément d’une année sur l’autre.

Janvier

Budget : [image: ]

Météo : [image: ] 23° / 32°

Février

Budget : [image: ]

Météo : [image: ] 23° / 32°




[image: ] NYALE (KUTA)



Sur la plage de Kuta, les Sasaks récoltent des vers marins (Nyales) fluorescents pour les manger. C'est la fête toute la nuit !


Mars

Budget : [image: ]

Météo : [image: ] 23° / 32°




[image: ] NYEPI



Journée de silence et de méditation marquant le nouvel an balinais à Bali. Le lendemain, un couvre-feu est mis en place.





[image: ] MELASTI



Quelques jours avant la Nyepi, Melasti est une cérémonie de purification accompagnée de grandes processions dans toute l'île.


Avril

Budget : [image: ][image: ]

Météo : [image: ] 22° / 33°




[image: ] GALUNGAN



Cette fête très importante dure 10 jours et a lieu tous les 210 jours pour célébrer la victoire des bons esprits contre les mauvais.


Mai

Budget : [image: ]

Météo : [image: ] 22° / 32°




[image: ] BALI SPIRIT YOGA FESTIVAL (UBUD)[image: ]



Sur une semaine, un festival de musique, de danse et de yoga pour les amateurs de découvertes et de la culture balinaise !


Juin

Budget : [image: ]

Météo : [image: ] 21° / 31°




[image: ] BALI ARTS FESTIVAL (DENPASAR)



Ce festival propose des spectacles de danse, du théâtre, des ateliers artisanaux... Parfait pour découvrir l'art de Bali !



[image: ]

BALI ARTS FESTIVAL - © Denis Moskvinov - Shutterstock.com



Juillet

Budget : [image: ]

Météo : [image: ] 20° / 31°




[image: ] BALI KITE SURF FESTIVAL (SANUR)



Un festival tout en couleurs au début de la saison des vents ! Un orchestre traditionnel de gamelan accompagne les festivités.





[image: ] FESTIVAL DE CERF-VOLANT (SANUR)



Chaque année au mois de juillet se tient le festival de cerfs-volants géants de Sanur qui attire des Balinais de toute l’île.


Août

Budget : [image: ]

Météo : [image: ] 22° / 30°




[image: ] FÊTE DE L'INDÉPENDANCE



Tous les ans, le 17 août marque la célébration de la fête nationale indonésienne partout dans le pays.


Septembre

Budget : [image: ]

Météo : [image: ] 22° / 31°




[image: ] MEKEPUNG (NEGARA)



Les courses de buffles colorés sont l'une des attractions les plus pittoresques de la région. Venez tôt pour trouver une place !



[image: ]

MEKEPUNG - © CatwalkPhotos - Shutterstock.com



Octobre

Budget : [image: ]

Météo : [image: ] 22° / 32°




[image: ] FESTIVAL DE LITTÉRATURE D'UBUD (UBUD)



Le rendez-vous annuel des écrivains et éditeurs de l'île, qu'ils soient Balinais ou internationaux ! Accessible avec un pass.





[image: ] CARNAVAL DE KUTA (KUTA)



Le carnaval est célébré en souvenir des attentats de 2002. C'est l'événement à ne pas manquer : musiques, danses, spectacles...


Novembre

Budget : [image: ]

Météo : [image: ] 22° / 33°




[image: ] PERANG TOPAT



Prières pour de bonnes récoltes et de bons présages, et batailles de riz gluant durant cette fête au sein du Temple de Lombok.


Décembre

Budget : [image: ]

Météo : [image: ] 22° / 32°





Les bonnes raisons d’y aller



Paysages en spectacle

Une nature chatoyante, un climat chaud et humide, on l'appelle l'île bénie des dieux.


[image: ]

Rizières de Jatiluwih. - © NACIVET ART PHOTOGRAPHY



L’artisanat à fleur de peau

Bali est connue dans le monde entier pour son artisanat unique et délicat.


[image: ]

© Dima Fadeev - Shutterstock.com



Quiétude et équilibre

Laissez-vous emporter par cette atmosphère de sérénité qui règne chez les Balinais.


[image: ]

© StockFamily - Shutterstock.com



Une tradition vivante

Temples et offrandes quotidiennes témoignent du lien qui unit les Balinais avec les dieux.


[image: ]

© ErikdeGraaf - iStockphoto.com



Le paradis des sports d’eau

Surf, plongée sous-marine, snorkeling... Vous ne saurez où donner de la tête !


[image: ]

© Nuture - iStockphoto.com



Des vacances bien-être

Entre nature sauvage et plages paradisiaques, Bali invite à la détente et à la relaxation.


[image: ]

© LuckyBusiness - iStockphoto.com



Une gastronomie savoureuse

A goûter absolument ! Des mets délicieux, pleins de saveurs et d'épices vous attendent...


[image: ]

© Space_Cat - Shutterstock.com



Des danses traditionnelles

Laissez-vous envoûter par les danses traditionnelles pleines de significations.


[image: ]

Danseuse balinaise. - © joakimbkk - iStockphoto.com



La mer omniprésente

Plages de sable blanc et eau turquoise, elle vous tend les bras...


[image: ]

Gili Rengit. - © CreativaImages - iStockphoto.com



La diversité de la nature

Une faune et flore qui ne cesseront de vous émerveiller par sa diversité inégalée.


[image: ]

Nusa Penida. - © Biletskiy_Evgeniy - iStockphoto.com









Les 12 mots-clés



#Canang

Canang signifie « offrandes ». Elles rythment la journée, la semaine, le mois, l'année et la vie des Balinais. L'offrande faite quotidiennement aux dieux ponctue la journée (lever du soleil, zénith, coucher du soleil) tandis que des cérémonies plus importantes marquent les rites de passage de chaque individu (naissance, mariage, mort).


[image: ]

© cerro_photography - iStockphoto.com



#Danse

Tous les enfants balinais sont initiés à la danse traditionnelle, et chaque village possède ses troupes de danseurs. Ceux-ci font don de leur art aux dieux par des spectacles se tenant les jours importants. Les touristes peuvent observer tous les styles de danse possibles à Ubud, car la cité concentre le plus grand nombre de troupes.

#Durian

Le goût est aussi puissant que l'odeur est forte et la passion tenace. On dit qu'on ne peut pas tomber amoureux du durian, en revanche, on en devient accro au fur et à mesure. Fruit roi de l'Asie, le durian est une bénédiction pour le cultivateur, car c'est le fruit le plus cher et sa récolte demande peu de travail : on attend qu'il tombe !


[image: ]

© Alex Liew - iStockphoto.com



#Fête

Synonyme de Kuta. Happy hours au coucher du soleil, discothèques en plein air où viennent mixer des DJ du monde entier, bars où la bière coule à flot, soirée mousse ou encore concerts de musique live, il y en aura pour tous les goûts ! Certains touristes viennent uniquement à Bali pour les fêtes de Kuta, qui sont réputées mondialement.

#Fleurs

Les jolies fleurs tropicales sont omniprésentes, embaumant l'air de leur parfum doux, sucré, acidulé ou enivrant, et ravissant les yeux de leurs couleurs éclatantes. Frangipanier, ilang-ilang, jasmin, bougainvillier, orchidée... On en fait des offrandes, des colliers, des encens, pour le bonheur de votre odorat et même des bains de fleurs...


[image: ]

Fleur de frangipanier. - © Yana Tatevosian - iStockphoto.com



#Fonds marins

Malgré les dégâts qu'ont subis les récifs coralliens autour de la côte au fil des années, Bali possède toujours de magnifiques sites de plongée et de snorkeling. Dans une eau turquoise, on nage avec des poissons de toutes les formes et de toutes les couleurs évoluant au-dessus de coraux tout aussi surprenants. Tout simplement magique !

#Kretek

La kretek, cigarette parfumée au clou de girofle, constitue à elle seule l'un des arômes principaux de l'Indonésie. C'est elle qui vous accueillera à votre descente d'avion, c'est encore elle qui vous suivra ou vous précédera durant votre voyage. L'Indonésie est obligée d'importer des clous pour subvenir à la consommation nationale.

#Losmen

« Losmen » signifie logement chez l'habitant. Il s'agit d'une pension à la balinaise : quelques chambres ont été ajoutées dans l'enceinte de la maison familiale et sont louées à des visiteurs pour un prix modeste. Souvent la cour de la maison abrite un joli jardin. Choisir ce mode d'hébergement permet une immersion au cœur de la population.

#Macaque

Ces animaux malins vivent dans toutes les forêts de Bali, et, pour peu qu'un temple s'y cache, ils y élisent domicile sachant que les hommes les nourriront. En effet, ils sont considérés comme sacrés et nul ne peut se risquer à les laisser mourir de faim. Vous rencontrerez de nombreux singes à Bali lors de visites de temples et de forêts.


[image: ]

© lleerogers - iStockphoto.com



#Mandi

Ce mot signifie « prendre un bain » : à part dans certains hôtels, les douches étaient assez rares il y a quelques années. La douche balinaise consiste en un réservoir d'eau fraîche équipé d'un petit récipient pour s'arroser. Ne vous plongez pas dans le baquet, mais puisez l'eau à l'aide de votre récipient et aspergez-vous le corps.

#Pura

Pura signifie « temple ». À Bali, en dehors des innombrables temples, chaque village, chaque quartier, chaque bâtiment et chaque carrefour possède un temple qui reçoit des offrandes. Les rizières et lieux de culture ont également des temples. En résumé, s'ils sont omniprésents, c'est aussi parce que les esprits et les dieux sont partout.

#Tawar

C'est un exercice auquel vous n'êtes peut-être pas habitué, mais que vous allez devoir pratiquer rapidement sur place. Le marchandage concerne tous les prix, excepté ceux des hôtels, restaurants, transports qui ont des prix fixes. Ne pinaillez quand même pas trop ! Gardez le sourire, et n'élèvez pas la voix, restez agréable et négociez !

 

Vous êtes d'ici, si...

[image: ] Vous saluez les Balinais, très à cheval sur la politesse. En apprenant les différentes salutations de la journée et de la nuit – selamat pagi (matin), selamat siang (midi), selamat sore (après-midi), selamat malam (soir) et selamat tidur (nuit) –, vous manifesterez votre intérêt pour le peuple balinais et celui-ci vous le rendra bien.

[image: ] Vous portez un sarong (tissu entouré autour de la taille couvrant les jambes, pareil à un paréo) et un sash (ceinture nouée autour de la taille) dans tous les temples et lieux sacrés que vous visitez, autrement vous risquez de heurter la sensibilité des Balinais ou, simplement, de ne pas pouvoir entrer.

[image: ] Surtout, vous ne piétinez pas les offrandes qui viennent d'être faites sur le sol devant les maisons. Sans oublier que vous ne recueillez pas de corail vivant dans la mer, ce dernier a déjà subi assez de ravages et ne pousse que de quelques petits millimètres par an...




INTERVIEW

MON BALI

Avec Maï TRAN MANH SUNG, auteure du guide

Pourquoi cet amour pour Bali ?

C'est la gentillesse des Balinais qui vous fait apprécier l'endroit, leur sourire chaleureux, leur accueil sincère… On se sent toujours bienvenu, presque privilégié. Les interactions sont douces, pleines de bienveillance et d'authenticité, c'est ce qui fait que Bali est empreinte de cette atmosphère si particulière, presque magique, qui vous enveloppe dès votre arrivée, et c'est ce qui fait que j'ai décidé d'y poser mes valises.

Un souvenir qui éveille vos sens ?

Les odeurs d'encens ! En traversant les villages ou en visitant les temples, ces effluves légers et envoûtants m'enveloppent toujours. Avec les fleurs de frangipanier, c'est un parfum unique qui apaise immédiatement et vous transporte. Un souvenir olfactif qui reste gravé à jamais.

Qu'est-ce qui vous a emmenée à Bali pour la première fois ?

Étant plongeuse, Bali était bien entendu sur ma liste des destinations à faire. Le Triangle de corail est un pur bonheur : des récifs incroyablement colorés, des tortues qui nagent à vos côtés… et la quête du Mola Mola. Ce poisson-lune géant rare, insaisissable, et fascinant. Le croiser, c'est comme une légende vivante.

Bali, c'est aussi un état d'esprit, non ?

Absolument ! Vous trouverez la sérénité à chaque coin : dans les rizières verdoyantes, au bord de l'océan au coucher du soleil, ou en vous baladant dans les petits villages. Bali est une île où l'on respire profondément, où chaque instant semble inviter à la relaxation.

Un coup de cœur hors des sentiers battus ?

Un atelier d'artisans dans un petit village, loin des foules touristiques. On y sculpte le bois à la main, dans une ambiance conviviale, presque familiale. Passer quelques heures avec ces artisans locaux, c'était authentique et simple, comme si j'entrais un peu dans l'âme de Bali, ces petits moments de partage qui rendent le voyage inoubliable.


[image: ]

© Mai TRAN MANH SUNG
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Idées de séjour


Bali est une petite île au relief accidenté, mais densément peuplée ; ainsi, des axes routiers la quadrillent en long et en large et il est facile de s'y déplacer. Néanmoins, la circulation est rarement fluide et l'on ne peut pas rouler vite, car les routes traversent les villages : la vitesse moyenne plafonne donc généralement à 30 km/h. L'idéal, pour ne pas avoir à conduire trop longtemps tous les jours, est de se fixer dans un site touristique pendant 2 ou 3 jours, depuis lequel on rayonnera dans les environs avant de changer de base pour explorer une région différente. Ces considérations sont surtout valables si l'on décide de louer un véhicule sans chauffeur (ici on roule à gauche). Si l'on vient de France, une semaine est la durée minimale de séjour à consacrer à Bali. En trois semaines, on a un très bon aperçu de l'île. Un séjour plus long permet d'allier une vraie détente avec une immersion plus dense.

Les incontournables de Bali

Bali est une petite île magique, parfaite lors d'un court séjour d'une semaine pour allier détente et découverte de la culture locale.


[image: ]

Temple Ulun Danu Beratan. - © NACIVET ART PHOTOGRAPHY



Jour 1 - Arrivée et repos sur la plage

Arrivée à l’aéroport international de Ngurah Rai. Installation dans son hôtel près de la plage, suivant les goûts et le budget de chacun : Kuta [image: ], Seminyak [image: ], Sanur [image: ] ou Nusa Dua [image: ].

Jour 2 - Activités nautiques et farniente sous le soleil

Journée farniente sur la plage ou activités diverses (surf, voile, jet-ski). Le soir, dîner de fruits de mer ou de poisson grillé sur la plage de Jimbaran.

Jour 3 - Visite d'Ubud

Départ pour Ubud [image: ] : visite du palais, de la forêt aux Singes et d’un des deux grands musées. En soirée, spectacle de danse legong.

Jour 4 - Excursion autour d'Ubud pour découvrir la vie locale

Excursion à Ubud, à vélo ou à moto : visite, au choix, des villages d’artisans ou des temples de la région. En soirée, apéritif près de la rivière pour un coucher du soleil magique sur les rizières.

Jour 5 - Randonnée dans la montagne

Départ très matinal pour le mont Batur [image: ] et son lac, randonnée au sommet pour y admirer le lever du soleil. Au retour à Ubud, tour à pied dans les rizières pour profiter du paysage.

Jour 6 - Retour dans le Sud

Retour dans le sud du pays : excursion pour visiter le temple de Tanah Lot [image: ] au coucher du soleil.

Jour 7 - Dernier jour shopping et détente

Journée détente : shopping, plage, détente. Vol retour en fin de journée.

Bali, tour de l’île en trois semaines

Bali réserve bien des surprises, et trois semaines ne sont pas de trop pour découvrir toutes les facettes de cette île. Entre visites de temples, journées plage, snorkeling, surf, trek dans la nature et découverte de l'artisanat local, un séjour bien rempli.


[image: ]

Rizières de la région de Karansagem. - © NACIVET ART PHOTOGRAPHY



Jour 1 - Arrivée à Semiyak

Arrivée à Denpasar [image: ] et transfert dans un hôtel de Seminyak [image: ]. Détente sur la plage, dîner de fruits de mer en plein air sur la plage.

Jour 2 - Premières activités, entre mer et terre

Cours de surf à Kuta [image: ] ou à Legian [image: ] ou massage sur la plage. Shopping à Seminyak [image: ] puis excursion au temple de Tanah Lot pour le coucher du soleil. Dîner dans un resto chic et soirée festive dans l’un des bars ou discothèques de la plage de Legian [image: ] (ou concert dans un bar de Seminyak [image: ]).

Jour 3 - Magnifique péninsule de Bukit

Matinée à la plage, puis visite du parc culturel de la péninsule de Bukit suivie du coucher du soleil sur le temple d’Uluwatu [image: ].

Jour 4 - Découverte de la vie local à Ubud

Route pour Ubud [image: ] en passant par les villages d’artisans. Spectacle de danse legong ou kecak et dîner traditionnel.

Jour 5 - Trek dans les rizières

Au petit matin, trek dans les rizières d'Ubud ou sortie en rafting (à organiser la veille). Après-midi : visite des villages d'artisans de l'agglomération d'Ubud en passant par la forêt sacrée des Singes. Dîner balinais dans l'un des restaurants de la ville.

Jour 6 - Excursion autour de Ubud

Visite des sites des environs d'Ubud : Yeh Puluh au sud-est, puis Pura Gunung Kawi et les mausolées de Gunung Kawi et, enfin, les sources sacrées de Tirta Empul. Avant le coucher du soleil, retour à Ubud par le village de Petulu où, chaque soir, viennent dormir des milliers de hérons et d'aigrettes. Éventuellement, spectacle d'une danse différente.

Jour 7 - En route pour l'est

Départ vers l’est : passage au marché de Gianyar [image: ] et déjeuner de poisson sur l’authentique plage de Lebih. A Klungkung [image: ], visite du palais aquatique et du marché. Magnifique route des rizières jusqu’à Sidemen [image: ]. Nuit à Sidemen.

Jour 8 - Défilé de paysages verdoyants

Belle route vers Iseh au nord, puis Amlapura [image: ] à l’est, par les terres. Visite du palais aquatique de Tirtagganga, nuit sur place.

Jour 9 - Trek et soirée détente

Trekking matinal dans les rizières et les champs des environs de Tirtagangga [image: ] sur les pentes du volcan Agung. Route pour Amed [image: ]. Choix d’hôtel, massage sur la plage, dîner et bonne nuit de repos.

Jour 10 - Exploration du monde aquatique

Snorkeling (masque et tuba) sur la plage d'Amed ou plongée sous-marine (à organiser la veille) à l'épave de Tulamben [image: ]. Détente.

Jour 11 - Sur la route du nord

Départ pour le nord de Bali (Lovina [image: ]). Sur la route, visite des temples de Pura Ponjok Batu, du Pura Dalem de Jagaraga et du Pura Maduwe Karang. Arrêt fraîcheur aux sources de Yeh Sanih [image: ]. Nuit à Lovina.

Jour 12 - Farniente à Lovina

Détente à Lovina : plage, massage, bon restaurant et soirée musicale.

Jour 13 - Sources chaudes de Banja

Au petit matin, observation des dauphins au large de Lovina (à réserver la veille). L’après-midi, visite des sources chaudes de Banjar et du seul monastère bouddhiste de l’île.

Jour 14 - Journée snorkeling

Départ de Lovina tôt le matin pour une excursion sous-marine à l'île de Menjangan, dans le parc national Bali Barat [image: ], en snorkeling ou en plongée. Visite du temple Pura Pulaki. Après-midi détente, dîner et nuit dans le village de Pemuteran [image: ].

Jour 15 - Découverte de la faune et flore dans le parc national Bali Barat

Randonnée matinale dans le parc national de 3 ou 5 heures au choix au départ de Labuan Lalang (à organiser la veille). Arrivée à Celik [image: ], visite du musée archéologique de Gilimanuk et route pour Medewi [image: ]. Nuit à Medewi.

Jour 16 - Autour de Medewi

Surf pour les amateurs ou exploration de l’arrière-pays de Medewi. Nuit à Yeh Gangga [image: ].

Jour 17 - Aperçu de l'artisanat local

Visite du village de céramistes de Pejaten [image: ] puis route vers Tabanan [image: ]. Escale au musée du subak puis route jusqu'à Wongayagede. Nuit sur place.

Jour 18 - Impressionants temples

Visite du temple Pura Luhur Batukau, route pour Jatiluwih et redescente vers Mengwi [image: ]. Visite du temple jardin Pura Taman Ayun. Nuit au Puri Taman Sari, auberge princière.

Jour 19 - Temple de Denpasar et journée plage

Visite du musée et du temple de Denpasar. Route pour Sanur [image: ]. Plage, massage ou shopping.

Jour 20 - Dernier jour, dernières activités

A Sanur, activité nautique au choix le matin : parachute ascensionnel, planche à voile… Visite du musée Mayeur. Puis départ pour l’aéroport et retour à la maison.

Surfer sur la vague balinaise 

Cet itinéraire est réservé aux surfeurs désireux d’essayer les différents spots de l’île. Les jours calmes, on pourra piocher dans les idées de séjours courts ou longs.


[image: ]

Balangan beach. - © Dmitry_islentev / Shutterstock.com



Jour 1 - Première sortie surf sur la plage de Kuta

Mise en jambe sur la plage de Kuta [image: ], la plus célèbre, idéale pour les débutants sans pour autant être dénuée d’intérêt pour les surfeurs confirmés.

Jour 2 - Plages noires de Canggu

Journée à Canggu [image: ] plus au nord, dans un décor radicalement différent : sable noir, plage déserte et méchantes vagues.

Jour 3 - Attention, réservé aux pros

On continue la côte jusqu’à Balian Beach à Lalang Lingah. Réservé aux experts…

Jour 4 - La plage de Medewi, un «must do»

Medewi [image: ], minuscule village avec sa plage envahie de surfeurs en toutes saison, la Mecque du surf à Bali.

Jour 5 - La Sud, paradis des surfers

Retour dans le Sud : cap sur la péninsule de Bukit. Ici, les spots abondent, tous plus captivants les uns que les autres : Uluwatu [image: ], le plus célèbre, est au pied de la falaise.

Jour 6 - Vagues épiques à Padang Padang

On s'attaque à de grands spots : Dream Beach, Impossible,  Bingin [image: ] et Padang [image: ] Padang [image: ] (peut-être le meilleur spot de l’île).

Jour 7 - Spot de luxe

On finit  le tour de la péninsule par Nusa Dua [image: ], repaire d’hôtels de luxe qui  abrite aussi quelques breaks.

Jour 8 - Cap sur Nusa Lembongan

Cap sur Sanur [image: ] pour prendre le bateau jusqu’à Nusa Lembongan. Au large de  ses plages de sable blanc, au niveau du récif viennent s’écraser les  déferlantes.

Jour 9 - Dernières glissades sur les eaux turquoise

Journée surf sur l'un des sept spots de Nusa Lembongan.

Jour 10 - Journée farniente et retour

Matinée détente, puis retour à Sanur [image: ] puis à Denpasar [image: ].

Les fonds sous-marins de Bali 

Bali, îles aux eaux claires et à la faune et la flore aquatiques magiques : l'occasion d'un séjour parfait pour partir à l'exploration des fonds sous-marins.


[image: ]

Fonds-marins de Bali. - © LuffyKun - iStockphoto.com



Jour 1 - Découverte de la barrière de corail

Cap sur Padang Bai  [image: ]pour une journée de plongée dans les sites alentour comme Blue Lagoon et d’autres sur la barrière de corail.

Jour 2 - Plongée en eaux turquoise de Nusa Lembongan

Départ pour Nusa Penida. Plongée dans les sites bordant l’île et nuit à Nusa Lembongan. Le lendemain, plongée autour de Nusa Lembongan et Nusa Ceningan [image: ].

Jour 3 - Plongée en eaux turquoise de Nusa Lembongan

Deuxième journée plongée autour de Nusa Lembongan et Nusa  Ceningan.

Jour 4 - Les îlots de Candidasa

Retour sur la terre ferme et direction les îlots de Candidasa [image: ]. Nuit à Candidasa.

Jour 5 - Exploration d'une épave à Aas

Route pour Amed [image: ]. Plongée vers le site de l'épave japonaise à Aas. Snorkeling sur la plage d'Amed.

Jour 6 - Tulamben, un spot à ne pas manquer

Plongée à Tulamben [image: ], le spot le plus célèbre : une grande épave américaine. Nuit à Lovina [image: ].

Jour 7 - Observation de la faune sous-marine

Plongée au masque et au tuba au large de Lovina, après une observation des dauphins au lever du soleil.

Jour 8 - Plongée dans les eaux de cristal

Plongée à Menjangan, île au large de la côte nord appartenant au Parc national Bali Barat [image: ]. Ses eaux protégées sont les plus claires de Bali  (le matin).

Jour 9 - Pemuteran

Snorkeling dans la barrière de corail artificielle de Pemuteran [image: ].

Jour 10 - Dernière journée détente

Route vers le sud et repos avant le départ.

Les grands temples de Bali 

Bali est parfaite pour un pèlerinage spirituel à la découverte des nombreux temples qui couvrent l'île, tous plus majestueux les uns que les autres.


[image: ]

Deja Pejaten. - © NACIVET ART PHOTOGRAPHY



Jour 1 - Arrivée et première visite

Arrivée à Denpasar [image: ]. Visite du Pura Jagathnata de la capitale et du Museum. Coucher de soleil au Pura Uluwatu, temple directionnel perché sur une falaise de la péninsule de Bukit. Dîner sur la plage de Jimbaran [image: ].

Jour 2 - Viste d'un des plus beaux temples de Bali

Visite du temple Taman Ayun de Mengwi [image: ] et du Pura Ulun Danau Bratan au bord du lac du même nom, à Bedugul. Nuit à Lovina [image: ].

Jour 3 - Défilé de temples, tous plus impressionnants les uns que les autres

Excursion vers les temples de Pura Beiji, Pura Maduwe Karang, Pura Ponjok Batu, qui se distinguent par leurs tailles imposantes ou leurs bas-reliefs mettant en scène des colons hollandais et leurs moyens de transport modernes. Nuit dans les environs.

Jour 4 - Autour du lac de Batur

Descente vers le lac Batur. Visite du temple Pura Ulun Danau Batur puis marche autour du lac à la découverte des autres petits temples. Nuit sur place.

Jour 5 - Visite du « temple mère » de l'île

Tôt le matin, visite du plus grand temple de l’île, le complexe de Pura Besakih sur les pentes du volcan Agung. Nuit à Tirtagangga [image: ].

Jour 6 - Vers les hauteurs

A l’aube, découverte du Pura Lempuyang puis ascension à pied jusqu’au temple de Pura Luhur Lempuyang. Retour à Tirtagangga, visite du palais aquatique. Nuit à Candidasa [image: ].

Jour 7 - Journée maléfique

Tôt le matin départ pour Padang Bai [image: ] d'où l'on prend un bateau pour Nusa Penida, l'île où réside l'esprit maléfique le plus puissant de Bali, Jero Gede Macaling. Visite du Pura Dalem Penataran Ped. Retour à Bali (les Balinais ne se risquent jamais à dormir sur Nusa Penida). Nuit à Padang Bai.

Jour 8 - Balade au calme

Visite du Pura Goa Lawah, la grotte aux chauves-souris. Visite des jardins aquatiques de la ville de Klungkung [image: ]. Route pour Ubud [image: ].

Jour 9 - Temples autour d'Ubud

Visite du Pura Gunung Kawi et du Pura Tirta Empul au nord d'Ubud. À Ubud, le Pura Saraswati, dédié à la déesse hindoue de l'éducation, est agrémenté d'un étang à lotus. Le soir, spectacle de danse traditionnelle au Pura Dalem d'Ubud.

Jour 10 - Excursion dans la vallée sacrée de Petanu

Visite des temples de la vallée sacrée de Petanu au sud d'Ubud. Coucher de soleil au Pura Tanah Lot.

Jour 11 - En route vers l'ouest

Les plus courageux feront la route jusqu’au Pura Rambut Siwi, grand temple de la côte ouest de Bali attribué à la mémoire de Nirartha, comme Tanah Lot et d’autres temples côtiers. Nuit à Balian Beach, une belle plage (aux eaux dangereuses) qui posséderait une énergie spirituelle forte.

Jour 12 - Escapade dans la nature verdoyante

Cap sur le village de Wongayagede au pied du mont Batukau. A quelques kilomètres, le grand temple directionnel Pura Luhur Batukau lové dans un écrin de nature. Nuit à Wongayagede.

Jour 13 - Derniers temples sur le chemin du retour

Retour vers le sud par la forêt sacrée des Singes de Sangeh. Visite du temple de Petitgentet au-dessus de Seminyak [image: ], nuit à Seminyak.

Jour 14 - Journée détente et retour à la réalité

Détente méritée et préparation au départ.





Pratique



Pratique

Se repérer / Se déplacer


[image: ]De l’aéroport au centre-ville



[image: ] Aéroport international de Ngurah Rai. On l'appelle de façon générique l'aéroport de Denpasar, mais il se trouve en réalité bien au sud de la ville, plus près de Kuta et de Jimbaran que de la capitale, et est situé sur le détroit reliant Bali et la péninsule de Bukit. Ainsi, pour loger près de l'aéroport, choisissez des hébergements à Tuban/Kuta. L'aéroport possède des distributeurs pour cartes Visa, MasterCard et Cirrus à l'intérieur et à l'extérieur. En arrivant, vous pourrez vous connecter gratuitement au wifi de l'aéroport. D'ailleurs, les arrivées se font au rez-de-chaussée et les départs sont au troisième étage. Des restaurants et fast foods vous attendent et, à côté, plusieurs restaurants indonésiens en plein air servent une cuisine correcte et peu chère. Des bureaux de change officient, le taux est moins intéressant qu'à Kuta ou en ville. Vous pourrez aussi y poster votre courrier.

[image: ] Pratique : vous pourrez faire votre e-visa en ligne directement sur le site officiel www.molina.imigrasi.go.id, ce qui vous permettra d'éviter les files d'attente et d'utiliser les portails automatiques.

[image: ] Depuis l'aéroport à Denpasar, vers Kuta, Legian et Seminyak. À l'aéroport, le comptoir officiel des taxis (avec un tableau indiquant les tarifs pour les destinations principales de l'île) se situe juste à droite de la sortie du terminal international. On y achète son ticket pour le taxi. On peut aussi négocier avec un particulier dans le parking, mais mieux vaut connaître les prix au préalable, car ils demandent souvent des sommes exorbitantes. L'aéroport est distant d'une dizaine de kilomètres de la capitale, on peut circuler entre les deux par taxi prépayé avec ce système (environ 200 000 Rp – mais les prix varient avec le cours du pétrole) ou taxi avec taximètre depuis Denpasar. Compter 30 minutes en heures creuses, le double en temps normal.

[image: ] Si vous avez déjà une réservation auprès d'un hôtel, négociez un transfert, parfois plus intéressant financièrement.


[image: ]Arrivée en bateau



Des ferries assurent des liaisons régulières entre Lombok, Bali et Nusa Tenggara. Il est très facile, quoique un peu long, de passer d'une île à une autre. Depuis Bali, on peut rejoindre Java (de Gilimanuk) en 30 minutes ; et Lombok en 5 à 6 heures en ferry public, ou compter 2h30 en bateau rapide.


[image: ]Transports en commun



[image: ] En avion. Il n'existe pas de ligne intérieure à Bali, l'île est trop petite. Pour rejoindre Lombok, vous pourrez néanmoins emprunter l'une des compagnies indonésiennes fiables comme Garuda.

[image: ] Bémos. À Bali, les transports publics étaient majoritairement composés de bémos et de quelques minibus. Les bémos sont des minibus (style Nissan Vanette), en général assez vieux, qui contiennent une quinzaine de passagers. Il est désormais très difficile d'en trouver, car de nombreuses lignes ont été supprimées par le gouvernement. Possibilité d'en voir de manière ponctuelle dans les marchés locaux. Si vous vous laissez tenter, il est compliqué de connaître le tarif local, les conducteurs essayant toujours de faire payer les touristes plus cher ! Observez ce que paient les autres voyageurs ou demandez-leur discrètement. Vis-à-vis du conducteur, faites comme si vous connaissiez le tarif.

[image: ] Bus touristiques. À Bali, vu les distances, les grands bus de tourisme sont rares. Ils sont relativement confortables ; vous aurez l'air conditionné, des toilettes et, si vous avez de la chance, une télévision avec des airs de karaoké repris en chœur par votre voisin... Ces bus-là partent à une heure précise, on achète son billet à l'avance auprès d'une agence de voyages qui vous organise tout le trajet.


[image: ]Vélo, trottinette & co



[image: ] Moto/scooter. La moto demeure le meilleur moyen de se déplacer pour les voyageurs qui aiment la découverte et les surprises. Elle vous permet de vous glisser dans les embouteillages, de vous arrêter partout, de prendre les sentiers peu carrossables, de vous embourber aussi.

Sachez néanmoins que la conduite en moto demande de la dextérité, des réflexes et toujours de l'anticipation, surtout à Bali. Tout d'abord, on roule à gauche. Le loueur vous demandera votre permis de conduire international. La plupart des voyageurs n'ont pas l'habitude de la moto et s'imaginent que sa conduite se révélera simple et facile. Que nenni ! Elle demande au contraire beaucoup de précision. Les principaux inconvénients de la moto sont les risques liés à la circulation. Lorsque vous croisez une voiture, cette dernière prendra toute la largeur de la route pour effectuer un dépassement et ne se rabattra qu'au dernier moment. L'utilisation des feux clignotants est aussi... hypothétique. La pratique de la moto est donc un exercice difficile et fatigant. La vigilance de tous les instants devient épuisante. Le port du casque est obligatoire, même si les Indonésiens ne le mettent en général pas (ou alors il s'agit d'une coquille de noix qui ne protège rien). Ne suivez donc pas leur exemple, n'oubliez pas que vous n'êtes pas immortel. Pluies, vents, chaleur intense vous en feront voir de toutes les couleurs. N'oubliez pas le pot d'échappement : il devient très vite brûlant et lorsque vous devez incliner la moto pour une raison intempestive, c'est là, au creux du mollet, que la brûlure fait souffrir.... Regardez autour de vous et vous verrez que nombre d'étrangers inattentifs en gardent une belle cicatrice. Le permis international est obligatoire, sous peine d'amende si vous vous faites contrôler par la police.

[image: ] Bicyclette. La petite reine n'est pas vraiment employée en Indonésie, même si les touristes l'utilisent beaucoup à Bali. La bicyclette est un moyen agréable de visiter une ville et ses alentours. Son allure modérée vous permet de prendre votre temps et de jouir des paysages et des situations de la vie quotidienne indonésienne. Bien sûr, les pentes des routes, les collines et les petits chemins vous demanderont effort et prudence. Évitez la bicyclette à Denpasar et dans les zones très fréquentées, cela peut s'avérer particulièrement dangereux. Vous pouvez louer des bicyclettes dans les principaux centres touristiques à Bali pour 50 000 Rp par jour.


[image: ]Avec un chauffeur



De nombreuses agences proposent de louer un véhicule avec chauffeur. Il s'agit du moyen le plus sûr et le plus confortable afin de visiter Bali sans encombre. Moyennant un prix de 600 000 Rp par jour, vous pouvez vous faire conduire aux quatre coins de l'île. Néanmoins, il est important de bien vous mettre d'accord sur le prix et l'itinéraire dès le début de la journée afin d'éviter tout malentendu ou surcoût intempestif.

[image: ] D'une manière générale, les taxis sont pourvus de compteur. Lorsqu'il n'y en a pas, vous devez fixer le prix de la course à l'avance avec le chauffeur. C'est impératif, sinon vous pourriez avoir des surprises en arrivant à votre destination. Les meilleurs taxis de Bali sont les Blue Bird, reconnaissables de loin à leur couleur bleu ciel et avec compteur.

[image: ] Véritable révolution des transports en Indonésie, les applications comme Gojek ou Grab proposent de réserver votre moto-taxi ou bien votre voiture avec chauffeur en quelques clics. À un prix défiant toute concurrence, vous pouvez utiliser cette application très facilement dans les grandes villes.

L'avantage : c'est fiable et au juste prix. Le tarif est calculé par l'application, cela revient généralement deux fois moins cher que le taxi. Pour l'utilisation, il vous faut télécharger l'application et avoir une connexion Internet.

Comment faire ? Télécharger une (ou les deux) application – Indiquer la destination et où venir vous récupérer – Vérifier le prix de la course et valider la commande. Vous payez directement en ligne ou en espèces et l'application vous demande de noter le chauffeur à la fin de la course. En route !


[image: ]En voiture


À Bali, il est extrêmement facile de se déplacer d'un endroit à l'autre : les infrastructures routières sont bonnes (si l'on ne tient pas compte du style de conduite de certains conducteurs...), et l'on trouve très facilement (à chaque coin de rue) une voiture avec chauffeur. Sinon, on peut s'adresser à n'importe quelle agence de voyages qui se chargera de tout. Il suffit d'entrer dans la première d'entre elles, d'énoncer sa destination et c'est parti. Pour autant, négociez toujours les prix. Un facteur est toujours à prendre en compte néanmoins : les embouteillages, nombreux sur cette île densément peuplée, notamment dans la région de Kuta où l'on peut rester bloqué de longs moments pendant les heures de pointe. Ainsi, le jour de votre départ, pensez à partir en avance...

[image: ] Réseau routier. Le réseau routier constitue le moyen de communication le moins onéreux, mais de loin le plus fatigant. Les routes de Bali, bien que goudronnées, sont tout simplement épuisantes. Seules exceptions, le By Pass ou Sunset Road dans le sud de l'île autour de Denpasar, et la toute nouvelle « autoroute sur l'eau », payante, de 12 km, qui relie Benoa à Nusa Dua.

[image: ] Conduite. À Bali, les accidents de la route sont la première cause de mortalité des touristes. En Indonésie, on roule à gauche, mais les camions et les bus roulent au milieu. Si vous êtes en scooter, le seul recours est de vous précipiter dans le fossé. Les piétons, les cyclistes, les calèches et la conduite aléatoire des centaines de scooters et motos vous désarçonnent à tout bout de champ et votre cœur s'affole lorsqu'on double en troisième position en mangeant la bordure ou quand votre chauffeur, sans aucune visibilité, emboîte la roue de ses collègues qui doublent déjà à la queue leu leu. Les accidents sont fréquents et sont toujours mis sur le compte des étrangers. Prudence donc. Vous devez compter sur les véhicules non éclairés la nuit, la traversée intempestive de chiens ou de poules qui vous font faire des embardées. Autres dangers : les enfants en bas âge qui jouent ou marchent au bord de la route, les motos elles-mêmes qui déboîtent ou démarrent subitement et l'utilisation hypothétique et souvent trompeuse des clignotants. Attention aux travaux sur la route ainsi qu'à la signalisation parfois différente de la nôtre en Europe, voire absente. Un trou mal éclairé, un tas de gravillons ou un chien qui traverse subrepticement peuvent vite devenir meurtriers. Les routes de montagne ont parfois des pentes vertigineuses et le revêtement est maltraité par les eaux de ruissellement. En cas de crevaison, les bengkel (garages) pourront effectuer les réparations, mais gare à la facturation. Si vous louez un véhicule, demandez s'il y a une franchise ou lisez bien le contrat entre les lignes. En cas d'accident, rendez-vous immédiatement au poste de police le plus proche. Roulez doucement pour ne pas renverser quelqu'un (on ne le répétera jamais assez) !

[image: ] Il vaut mieux avoir le permis international. Idéalement, faites votre demande tôt, au moins trois mois avant. Vous pouvez faire la demande en ligne.


[image: ]Les attrape-touristes



[image: ] Auto-stop. À déconseiller, on ne sait jamais sur qui l'on tombe. De toute façon, ce n'est pas dans la culture nationale ; faire du stop reviendra généralement à arrêter le premier taxi qui va dans votre direction... et de payer son trajet comme tout le monde.

Les phrases clés

 

Bonjour, comment puis-je me rendre à…
Halo, bagaimana saya bisa pergi ke...
 

Est-ce loin à pied ? Y a-t-il le métro ou un bus... pour y aller ?
 Apakah jauh jika berjalan kaki? Adakah kereta bawah tanah atau bus yang bisa saya naiki untuk sampai ke sana?
 

Pouvez-vous me montrer cet endroit sur la carte s’il vous plait ?  
 Bisakah Anda menunjukkan saya tempat ini di peta? 
 

Où puis-je acheter les tickets de transport ? Est-ce que je peux payer en carte de crédit ?
Di mana saya bisa membeli tiket transportasi? - Bisakah saya membayar dengan kartu kredit?
 

Où est la sortie ? A gauche, à droite ou tout droit ?
Di mana pintu keluarnya? Belok kiri, kanan, atau lurus?
 

Je suis perdu et je suis en retard, s’il vous plait, aidez-moi ! Merci beaucoup !
 Saya tersesat dan saya terlambat, tolong bantu saya! Terima kasih banyak!  
 




Pratique

A voir / A faire


[image: ]Horaires

Pour les horaires, la plupart des temples sont ouverts tous les jours, avec des horaires qui sont approximativement entre 7h et 18h - soit le lever et le coucher du soleil.


[image: ]A réserver

Pour les excursions types balades, visites guidées ou excursions sportives, nous vous conseillons de réserver quelques jours à l'avance. Pour le reste, ce n'est pas forcément nécessaire.


[image: ]Les événements

Le calendrier indonésien comporte, comme chez nous, de nombreuses fêtes.

[image: ] Si Bali est une île à majorité hindouiste, l'Indonésie demeure le plus grand pays musulman du monde. Ainsi, le rythme du pays est quelque peu impacté pendant le mois de Ramadan.

[image: ] Attention, à Bali, le jour de « nyepi » (« le jour du Silence »), en mars, tout est fermé. C'est une fête hindoue (nouvel an) pendant laquelle personne ne travaille. Même l'aéroport est fermé ce jour-là pour un respect total du jour le plus sacré. Il n'y a pas d'électricité, et on ne peut pas sortir de chez soi. C'est un jour de prière. Le nouvel an se dit en indonésien « Tahun Baru ». C'est également un jour férié.

[image: ] Les manifestations religieuses sont innombrables et souvent magnifiques. Pour connaître les dates exactes des manifestations locales, procurez-vous le Calendar of Events, disponible dans tous les offices de tourisme et à l'ambassade d'Indonésie à Paris, ou consultez le Jakarta Post, le Bali Post ou encore Hello Bali. Voici quelques festivités :

- en avril : vendredi et dimanche de Pâques ; anniversaire de la naissance du prophète Mohammed.

- en mai : anniversaire de la naissance, l'illumination et la mort de Bouddha.

- 17 août : jour de l'indépendance.

et aussi : le jour de Noël et le jour de l'an (1er janvier) sont fériés, ainsi que le 15 août (Sainte-Marie, Assomption).


[image: ]Fumeurs

Il est interdit de fumer dans la plupart des lieux publics et on évitera également de le faire dans les temples.


[image: ]Les attrape-touristes

Tous les singes « à café », les Kopi luwak, sont en captivité. Il vous sera impossible d'en voir en liberté.


[image: ]C'est très local

Dans les temples, on porte le sarong. Ce vêtement est la pièce maîtresse de la tenue traditionnelle des Balinais. Il s'agit d'une étoffe de tissu rectangulaire mise autour de la taille, d'au moins un mètre de largeur, qui vous sera indispensable afin de visiter les temples.

Les phrases clés

 

Bonjour, puis-je avoir deux entrées adultes et un enfant s’il vous plait ?
Halo, bisakah saya membeli dua tiket untuk dewasa dan dua untuk anak kecil? 
 

Le tarif enfant est jusqu’à quel âge ? Et pour les seniors, est-ce qu’il y a une réduction ?
Berapa usia yang terhitung sebagai anak kecil? Apakah ada diskon OAP? 
 

Est-ce qu’il y a des visites guidées en français ou un audioguide ? 
Apakah tersedia wisata dengan pemandu berbahasa Prancis atau panduan audio?
 

Combien de temps faut-il pour faire la visite ?
Berapa lama kunjungan berlangsung?
 

J’ai du mal à monter les escaliers, avez-vous un ascenseur ?
Saya lelah menggunakan tangga, apakah ada lift?
 

Excusez-moi, pouvez-vous me dire où sont les toilettes ? Merci beaucoup. 
Permisi, bisakah Anda memberi tahu saya di mana toiletnya? Terima kasih banyak. 
 




Pratique

Se régaler


[image: ]Budget / Bons plans



Ne soyez pas avare de jus de fruits ; on en trouve partout à des prix dérisoires – 10 000 Rp à 20 000 Rp pour un jus tout frais pressé. Un délice ! Attention simplement à demander sans glaçons si on vous en propose. Vous verrez aussi de très nombreux vendeurs de fruits dans la rue, qui poussent une petite carriole sur roues, remplie de fruits frais.


[image: ]C’est très local


Les touristes qui passent plusieurs jours, voire semaines, à Bali ne connaissent que rarement la cuisine balinaise. Ils goûteront plutôt à la cuisine indonésienne, mais quasiment jamais aux recettes locales qui se préparent avant tout pour des occasions particulières. Il est assez rare que des voyageurs se frottent au lawar (préparation rituelle faite de hachis de viande et de légumes liés avec du sang de porc) ou tout simplement à un semur lidah (langue de bœuf, en sauce sucrée à la noix de muscade) ou encore à un be sampi mesitsit (miettes de bœuf séché sautées aux épices). Le nasi goreng (riz frit) et mie goreng (nouilles frites) sont les deux plats de base du peuple indonésien. Vous risquez de vous retrouver au régime goreng sec si vous sortez des sentiers battus. Le nasi campur, riz blanc accompagné de légumes et viande est également très populaire dans les warungs, ces petits restaurants de rue.

[image: ] Bali est producteur du café le plus cher au monde, le café Luwak. Le luwak n'est pas une région ou un type de caféier, mais une sorte de petit blaireau qui vit en Asie du Sud-Est. Le passage par le système digestif du luwak aurait le mérite d'enrichir l'arôme des grains de café et de le décaféiner naturellement. Ainsi, les agriculteurs récoltent les excréments du petit animal, les nettoient, les font sécher au soleil puis les torréfient pour en faire un café vendu jusqu'à 1 200 US $ le kilo. À Bali, on vous proposera d'en déguster pour 10 000 Rp (au minimum) la tasse. Le parfum est supposé être doux, subtil et peu amer. Inattendu.

Attention aux escroqueries, car il y a plus de café Luwak dans le commerce qu'il n'y a de caféiers et de civettes à Bali.


[image: ]A éviter



Ne mangez pas de la main gauche, considérée comme impure. Ne rendez ni ne ramassez l'argent de la main gauche pour les mêmes raisons. Lorsque vous donnez quelque chose, donnez-le des deux mains. Lors d'une fête de temple, évitez de vous trouver sur une hauteur qui domine le prêtre, ce qui constitue un grave manque de respect.


[image: ]Fumeurs

Il est généralement interdit de fumer dans les espaces fermés. En revanche, il est souvent permis de fumer dans les espaces extérieurs, tels que les terrasses ou les zones en plein air (jardins...). Avant d'allumer une cigarette, assurez-vous de respecter les consignes spécifiques du lieu afin de ne pas enfreindre les règles en vigueur.

Les phrases clés

 

Bonjour, je voudrais réserver une table pour deux personnes pour ce midi ou ce soir. 
Halo, saya hari ini ingin memesan meja untuk dua orang saat makan siang atau makan malam. 
 

Avez-vous un menu en français ou en anglais ?
Apakah Anda memiliki menu berbahasa Prancis atau Inggris?
 

Je suis végétarien, y a t-il des plats sans viande ?
Saya vegetarian, adakah hidangan yang tidak mengandung daging?
 

Je n’ai vraiment plus faim mais avez-vous une carte des desserts ?
 Saya kenyang sekarang, tapi bisakah saya melihat menu hidangan penutup untuk berjaga-jaga? 
 

Puis-je avoir l’addition s’il vous plait ? Je peux payer par carte ou en espèces ? 
Bolehkah saya meminta tagihannya? Bisakah saya membayar dengan kartu, atau Anda perlu uang tunai? 
 

C’était très bon, nous reviendrons. Merci et à bientôt. 
Hidangannya lezat, kami akan kembali lagi. Terima kasih, sampai jumpa lagi.  
 




Pratique

Faire une pause


[image: ]Horaires

Les endroits « chill » pour faire une pause ferment souvent tôt. Les endroits prisés offrant une belle vue méritent d'être réservés en haute saison, ou de venir tôt.


[image: ]Budget / Bons plans

Il y en a pour tous les budgets, mais évidemment les endroits touristiques, en bord de mer ou vue mer, sont un peu plus chers qu'ailleurs. Cependant, le coût de la vie reste bien inférieur à celui en France.


[image: ]A partir de quel âge

L'âge légal pour l'alcool est de 21 ans. Attention, l'alcool est restreint en Indonésie, Bali fait figure d'exception pour l'instant en raison de l'affluence touristique et des influences religieuses "plus ouvertes" que dans le reste du pays.


[image: ]Fumeurs

Dans la plupart des espaces fermés, il est généralement interdit de fumer. En revanche, il est souvent permis de fumer dans les espaces extérieurs, tels que les terrasses ou les zones en plein air.

Les phrases clés

 

Bonjour, quelle est la spécialité de la maison ? Nous voulons découvrir.
Halo, apa yang khusus di sini? Kami ingin mencobanya. 
 

Avez-vous de la place en terrasse ?
Apakah Anda memiliki kamar di balkon?
 

Quel est votre nom ? Je m’appelle…  Ravi de vous rencontrer ! 
Siapa nama Anda? Saya... Senang bertemu Anda! 
 

A votre santé ! Zut, j’ai renversé mon verre… pouvez-vous m’aider ? 
 Bersulang! Oh tidak, saya menjatuhkan minuman saya...dapatkah Anda membantu saya? 
 

C’était très bon. Nous allons reprendre la même chose s’il vous plait. 
Minumannya enak. Kita akan minum bersama lagi. 
 




Pratique

(se) faire plaisir


[image: ]Horaires

Les bureaux et administrations ouvrent généralement du lundi au jeudi de 8h à 15h ou de 9h à 16h, et les vendredis de 8h à 11h. Certains bureaux sont parfois ouverts le samedi jusqu'à midi. Les magasins situés dans les centres commerciaux sont ouverts en général jusqu'à 21h. De petites échoppes ou des boutiques en ville proposent leurs produits jusqu'au tard le soir (22h ou 23h). Enfin, vous trouverez dans la conurbation Kuta/Legian/Seminyak, ou encore dans les grands centres urbains, des petits supermarchés (de type K Mart) ouverts 24h/24 et 7j/7.


[image: ]Budget / Bons plans

Avis aux amateurs de décoration balinaise, pourquoi ne pas acheter vos meubles ici et vous renseigner sur les moyens de livraison en France ? Ça peut valoir le coup !


[image: ]Les attrape-touristes

Attention à ce que vous achetez ! Notamment aux contrefaçons de sacs et vêtements qui peuvent être nombreuses.

Les phrases clés

 

Bonjour, c’est superbe, mais combien ça coûte ? 
Halo, baju itu menakjubkan, tapi berapa harganya? 
 

Vous auriez ma taille ? Où se trouvent les cabines d’essayage ?
Adakah ukuran saya? Di mana kamar ganti?
 

Est ce que je pourrai vous le rapporter et l’échanger si ça ne va pas ?
Bisakah saya menukarnya jika tidak cocok?
 

J’ai trop dépensé aujourd’hui, pouvez-vous me faire une réduction sympa ?
Saya hari ini sudah berbelanja terlalu banyak, adakah diskon?
 

Je prendrai celui-ci. Pouvez-vous me faire un paquet cadeau ?
Saya akan ambil yang ini. Bisakah Anda membungkusnya dengan cantik?
 

Vous prenez la carte de crédit ? Où puis-je trouver un distributeur de billets ?
Apakah Anda menerima kartu kredit? Di mana saya dapat menemukan ATM di sekitar sini?
 




Pratique

Bouger & Buller


[image: ]Budget / Bons plans

[image: ] Massages. On en trouve partout : dans les salons spécialisés, les spas des hôtels (de luxe, mais pas seulement), sur la plage... Sachez que, bien souvent, on paie surtout le cadre : un massage dans le palace du coin ne sera pas forcément meilleur que celui de la vieille femme sur la plage... Et sachez que sur la plage on propose bien des massages, et non d'autres services bien moins nobles.

 


[image: ]C’est très local

[image: ] Plongée. Bali n'a jamais été considérée comme le plus beau site de plongée d'Indonésie. Les eaux sont parfois troubles et le corail a souffert de la pollution de l'océan. Néanmoins, de nombreux endroits valent le coup d'œil. Les plus célèbres sites de plongée se trouvent sur la côte est, entre Sanur et le Nord-Est du côté de Tulamben et d'Amed. Les îles de Nusa Penida, Nusa Lembongan ont des fonds riches en faune et en flore. À l'extrême ouest, l'île de Menjangan, inhabitée et protégée, semble être l'un des plus beaux sites de plongée, tandis que les 7 000 hectares de coraux du Bali Barat National Park, non loin de Gilimanuk et de Menjangan, vous réservent de belles surprises.

Pour plonger en profondeur, il vous faudra prendre contact avec les organismes de plongée locaux et ne pas oublier vos diplômes. Prenez contact dès votre arrivée ou réservez en spécifiant ce que vous savez faire et votre niveau technique. Les organisateurs pourront ainsi constituer des noyaux homogènes. Les principales certifications comme les PADI, SSI, CMAS et POSSI sont reconnues.

[image: ] Hormis la danse et la musique que la majeure partie d'entre eux apprennent dès le plus jeune âge, les Balinais s'adonnent aux courses de buffles et aux combats de coqs. Certains se passionnent également pour les concours de chant d'oiseaux domestiques. Lors de toutes ces activités, les Balinais adorent parier.


[image: ]Vos papiers svp



[image: ] Les stages de plongée. Bon nombre de centres agréés pour la plongée à Bali accueillent les plongeurs certifiés, mais peu vous offriront la possibilité technique de vous faire passer un brevet. Plusieurs centres vous proposent des stages d'initiation qui comportent des cours théoriques et pratiques en eau peu profonde.

Soyez suffisamment lucide pour ne pas accepter de la part de vos instructeurs des plongées au-delà de 12 m si vous êtes débutant. Ils n'ont pas les moyens de secours suffisants en cas de souci. Si vous êtes un plongeur chevronné, vous aurez tôt fait de vous rendre compte de l'amateurisme de certains centres. Il vous suffira de faire appel à un centre confirmé dont le matériel est d'excellente qualité et neuf. Les prix des stages d'initiation sont pour la plupart peu onéreux et ne devraient pas dépasser 50 US$ pour une plongée.

Les phrases clés

 

Bonjour, comment puis-je me rendre à… ? Est-ce loin ?
Halo, bagaimana saya dapat pergi ke...? -Apakah jauh? 
 

J’aimerais aller courir. Il y a un coin sympa pour cela dans la ville ? 
Saya ingin lari. Apakah ada tempat yang bagus sekitar kota untuk berjalan-jalan? 
 

J’adore cuisiner. Savez-vous où je peux trouver des cours de cuisine ?
 Saya suka memasak. Tahukah Anda di mana saya dapat mengikuti kelas memasak?
 

Vous pourriez m’indiquer une salle de sport pas très loin ?
Bisakah Anda memberi tahu saya gym umum terdekat?
 

Quel est le sport national ?
Olahraga nasional apa?
 

Pensez-vous que nous pourrions voir cela ou même participer ?
Apakah menurut Anda kami dapat menontonnya di suatu tempat, atau mungkin ingin mencobanya?
 




Pratique

Sortir


[image: ]Horaires

Certains coins de l'île sont réputés pour faire la fête, et pas d'inquiétude sur les horaires, ça ferme tard ! Les discothèques n'ont pas d'horaires de fermeture fixes, donc cela peut beaucoup varier selon les saisons et les endroits.


[image: ]Budget / Bons plans

Le coût de la vie n'étant pas élevé à Bali, les établissements de fête sont « bon marché », mais soyez vigilant à la qualité de l'alcool qui vous y sera servi. Attention cependant, dans les clubs huppés, les prix peuvent vite monter.


[image: ]Transports nocturnes

Attention à l'alcool au volant ! Beaucoup de touristes prennent le scooter en ayant bu, ce que nous déconseillons formellement. N'hésitez surtout pas à faire appel au taxi, comme Grab ou Gojek, les tarifs y sont peu élevés et c'est bien plus sûr ! Afin de pallier à tout problème, évitez de prendre des taxis motos directement dans la rue hors des applications citées précédemment, on ne sait jamais.


[image: ]A partir de quel âge

A partir de 21 ans, l'alcool est interdit en dessous de cet âge.


[image: ]C’est très local

Ne manquez pas les bars et discothèques en bord de mer pour faire la fête sur la plage. Très sympa quand il fait chaud ou pour expérimenter des vacances en immersion dans le film "The Beach".


[image: ]Fumeurs

Dans la plupart des espaces fermés, il sera généralement interdit de fumer. En revanche, il est souvent permis de fumer dans les espaces extérieurs, tels que les terrasses ou les zones en plein air.

Les phrases clés

 

Bonsoir, comment puis-je me rendre à…
Selamat malam, bagaimana saya bisa pergi ke...
 

Est ce que cet endroit est tranquille ? Il n’y a pas de problème de sécurité ?
Apakah tempatnya tenang? Apakah ada masalah keamanan?
 

J’aimerais voir un spectacle typique ! Qu’est-ce qu’il y a en ce moment ?
 Saya ingin melihat pertunjukan tradisional! Apa yang terjadi saat ini?
 

Je ne comprends pas… pouvez-vous répéter s’il vous plait ? Merci.
Saya tidak mengerti, bisakah Anda mengulanginya? Terima kasih. 
 

Est-ce que je peux vous offrir un verre ? Quel est le meilleur cocktail de la maison ?
Bisakah saya membelikan Anda minuman? - Apa koktail rumahan terbaik? 
 

 J’ai la gueule de bois, auriez-vous quelque chose pour que j’aille mieux ?
Saya mabuk, adakah sesuatu yang bisa meredakannya?
 




Pratique

Se loger


[image: ]Budget / Bons plans

On trouve à se loger à tous les prix à Bali et le rapport qualité-prix dans les zones touristiques est excellent. En revanche, lorsqu'on sort des zones touristiques, le choix est beaucoup plus restreint. Les petits hôtels ou pensions offrent en général des commodités moins confortables (les salles de bain n'ont souvent que de l'eau froide).

 

Hôtels 

[image: ] Bien et pas cher. Dans les zones touristiques, on peut très bien se loger autour de 300 000 Rp. Pour ce prix, vous aurez une chambre propre, avec salle de douche privée et ventilateur, dans un hôtel simple qui peut être joli. Pour espérer avoir une piscine et l'air conditionné, il vous faudra quand même monter jusqu'à 400 000 Rp, voire un peu plus.

Dans cette gamme de prix, on trouve avant tout des losmen, des sortes de pensions dans lesquelles louer une à plusieurs chambres dans une maison familiale à petit prix.

[image: ] Confort et charme. Ici aussi, on trouve une très grande disparité selon le lieu où l'on se trouve. À Bali, les hôtels de cette catégorie, autour de 600 000 Rp - 900 000 Rp, sont généralement excellents. Ils offrent tout le confort occidental (salle de bain nickel, grandes chambres, télévision, air conditionné) et, en plus, ont généralement un charme fou : petite piscine, décoration soignée, jardin ou parc tropical... Tout cela au prix d'un hôtel basique en France. Ces hôtels sont la spécialité de Bali qui en compte des centaines dans les quatre coins de l'île. C'est pourquoi elle est l'une des destinations préférées des jeunes mariés en lune de miel.

[image: ] Luxe. Voici le type d'hôtel qui sera le même un peu partout ! À Kuta, à Legian, à Seminyak, Nusa Dua, on trouve toutes les grandes enseignes internationales : Mercure, Sofitel, Hilton... Vous trouverez également de très beaux établissements indonésiens, moins standardisés, mais tout aussi charmants, voire (très souvent) plus authentiques. Pas de limites dans les prix, qui peuvent atteindre des sommets (parfois jusqu'à 5 000 € la chambre paradisiaque) ; les tarifs des services et restaurants s'alignent sur la taille du portefeuille de la clientèle et sont comparables aux prix occidentaux. Ces hôtels proposent généralement une foule de services et d'activités. Un service impeccable et un décor de rêve à des prix abordables pour une clientèle plus large que celle qui fréquente habituellement les palaces en Europe, puisque, en basse saison, le prix de certains hôtels de luxe débute à 1 500 000 Rp.

 

Campings 

Le concept du Glamping est de plus en plus répandu sur Bali, et pour les aficionados, vous pourrez également trouver quelques campings à proprement parler, en tente. La pratique devenant de plus en plus populaire pour la jeunesse indonésienne des villes également.

 

Bons plans 

Et si vous profitiez de votre séjour à Bali, à Lombok ou sur les îles Gili pour vous offrir une villa de rêve ? Cela peut être très économique si vous êtes en groupe ou si vous souhaitez vivre une expérience assez extraordinaire... Dans tous les cas, sachez également qu'à Bali, on peut négocier les prix des chambres à la baisse en cas de longs séjours.


[image: ]A réserver

En haute saison - principalement juillet et août, ainsi qu'autour des fêtes de fin d'année - il est préférable de réserver si vous ne souhaitez pas vous retrouver qu'avec des hôtels hors budget - surtout si vous êtes en famille. Sinon, sur place, vous trouverez toujours des bons plans, mais pas forcément avec le niveau de confort que vous voulez...


[image: ]C’est très local

« Losmen, Guesthouse ou Homestay» signifie logement chez l'habitant. Il s'agit d'une pension à la balinaise : quelques chambres ont été ajoutées dans l'enceinte de la maison familiale et sont louées à des visiteurs pour un prix modeste. Souvent la cour de la maison abrite un joli jardin. Choisir ce mode d'hébergement permet d'assister au déroulement de la vie quotidienne des Balinais, au demeurant fort accueillants.


[image: ]Fumeurs

Il est en général interdit de fumer dans les chambres et à l'intérieur des établissements hôteliers. Profitez des espaces extérieurs ou du balcon !

Les phrases clés

 

Bonjour, avez-vous de la disponibilité pour une chambre double pour ce soir ou demain soir ?
Halo, apakah Anda memiliki kamar double malam ini atau besok?
 

Avez-vous un code wifi… les enfants ne tiendront pas sans ! 
Apakah Anda memiliki kode Wi-FI... kalau tidak anak-anak saya akan menjadi gila! 
 

C’est bruyant, est ce que je peux changer de chambre ?
 Kamar ini berisik, bisakah saya pindah ke kamar yang berbeda?
 

Jusqu’à quelle heure est-ce que nous pouvons aller à la salle de sport et à la piscine ?  
Jam berapa kolam renang dan gym tutup?  
 

Est-ce que je peux laisser mon bagage et revenir plus tard le récupérer ?
Bisakah saya menitipkan koper saya dan kembali lagi nanti untuk mengambilnya?
 

Est-ce que vous pouvez nous appeler un taxi ? Merci beaucoup. 
 Bisakah Anda memesan taksi untuk kami? Terima kasih banyak. 
 




Pratique

Vie quotidienne


[image: ]Allo ?

[image: ] L'indicatif téléphonique national de l'Indonésie et donc de Bali est le 0062. Les indicatifs téléphoniques régionaux à Bali vont de 361 à 368, et précèdent le numéro.

[image: ] Préfixes des portables. Tous les numéros ne comportant pas d'indicatif régional commençant par 36 sont des portables. La plupart des numéros de portables commencent par un 8. Un numéro de téléphone comporte entre 8 et 10 chiffres, les 3 chiffres de l'indicatif régional étant compris.

Si vous avez souscrit à l'option internationale, votre téléphone portable français fonctionnera sûrement sur le réseau indonésien, mais recevoir ou émettre des appels depuis votre numéro français sera extrêmement onéreux. Vous pouvez également acheter une carte SIM ; pour cela, il vous faudra présenter votre passeport pour enregistrement. Elle fonctionnera à condition d'avoir fait débloquer votre téléphone portable de France. On conseille la compagnie Telkomsel ou XL qui vendent les cartes SIM aux environs de 50 000 Rp avec un crédit.

[image: ] Qui paie quoi ? La règle est la même chez tous les opérateurs. Lorsque vous utilisez votre téléphone français à l'étranger (sauf dans les 27 pays de l'Union européenne depuis juin 2017), vous payez la communication, que vous émettiez l'appel ou que vous le receviez. Dans le cas d'un appel reçu, votre correspondant paie lui aussi, mais seulement le prix d'une communication locale. Tous les appels passés depuis ou vers l'étranger sont hors forfait, y compris ceux vers la boîte vocale.


[image: ]Accessibilité

Dommage pour cette destination très prisée, mais la présence assez permanente d’escaliers (cela fait partie de la recherche d’harmonie balinaise) et le relief montagneux de l’île n’invitent pas à un séjour serein pour les personnes à mobilité réduite. Dans le même ordre d’idées, les personnes âgées et/ou à la constitution fragile ne pourront pas profiter de tous les trésors de l’île. Ou du moins il faudra débourser une somme conséquente pour avoir accès à des activités et à un hébergement facile d’accès.

Pour autant, si vous présentez un handicap physique ou mental ou que vous partez en vacances avec une personne dans cette situation, différents organismes et associations s’adressent à vous pour vous aider à organiser votre séjour sur place.

[image: ] Voyager avec des enfants. Vous pouvez voyager avec vos enfants sans aucun problème. En plus, les Balinais adorent les familles qui voyagent. Parmi les points positifs : les hôtels de catégorie moyenne ou supérieure qui proposent souvent des services de baby-sitting, la possibilité d’avoir accès à des sièges bébé dans les restaurants (même ceux de moyenne gamme) ou encore l’accès facile à des couches ou tout autre objet nécessaire à l’hygiène de vos chères têtes blondes. Néanmoins, faites très attention à ce que vous leur donnez à manger et, surtout, faites-les boire souvent, car on se déshydrate très vite sous les tropiques.


[image: ]Santé

Il convient d'être vigilant sur un certain nombre de choses afin de ne pas avoir à subir de désagréments de santé au cours de votre voyage, pouvant aller même jusqu'à l'écourter.

[image: ] Accidents de la circulation. Ils représentent 30 % des causes de rapatriement dans le monde. Conduisez prudemment et vérifiez l'état de votre véhicule. Le trafic est très dense en Indonésie. Faites très attention en traversant les rues. Il n'y a presque pas de passage pour piétons. Et surtout, attention en moto, particulièrement exposée. Même si c'est désagréable dans un pays tropical, de grâce, mettez un casque.

[image: ] Eau. Il est impensable de boire au robinet : n'utilisez que les bouteilles d'eau fournies dans les hôtels ou vos propres bouteilles et vérifiez que les bouteilles d'eau minérale sont bien scellées.

[image: ] Mer et plages. Les plages sont magnifiques mais pas toutes autorisées à la baignade. Renseignez-vous. Les courants sont parfois dangereux et il faut donc être prudent : ne vous baignez pas seul, trop loin de la côte, ou après un repas trop copieux (de surcroît bien arrosé). Évitez de plonger soudainement dans l'eau après une exposition prolongée au soleil : pénétrez dans l'eau progressivement. Méfiez-vous des oursins, coraux, poissons pierre, requins et méduses. Donc, évitez de marcher pieds nus dans les lagons.

[image: ] Piqûres et morsures. Les zones touristiques sont impaludées, mais les zones rurales présentent un facteur de risque. La prévention contre le paludisme nécessite un traitement antérieur au départ. Les premiers symptômes de cette maladie peuvent se déclencher plusieurs mois après votre retour, laquelle peut s'avérer mortelle si elle n'est pas traitée à temps. Voilà donc une bonne raison d'éviter autant que possible les piqûres de moustiques et autres bestioles. Les moustiques ont des habitudes et des horaires : en plein soleil, vous ne risquez quasiment rien ; par contre, entre le coucher et le lever de l'astre diurne, c'est l'heure du casse-croûte de ces petites bêtes volantes. L'eau (lacs, marécages) et les espaces ombragés (forêts, jungles) sont leurs habitats favoris : il ne vous reste plus qu'à laisser le moins de peau possible à la portée de leur appétit vorace (pantalon, sweat à manches longues, chaussettes). La nuit, la meilleure protection reste la moustiquaire que vous pouvez, pour plus d'efficacité, vaporiser d'un spray antimoustique.

Pour les autres cas de piqûres (abeilles, guêpes, taons, scorpions), morsures (tiques, araignées, serpents) ou coupures, il n'existe pas vraiment de moyens préventifs. Il faut donc rester attentif à l'environnement : secouer vêtements et chaussures avant de les enfiler, soulever les draps du lit plutôt que de sauter dedans sans regarder. Les plaies dans les climats chauds et humides mettent longtemps à cicatriser et peuvent même s'infecter : il convient donc de les traiter le plus rapidement possible avec un antiseptique et de les laisser le plus souvent à l'air libre plutôt que de les couvrir d'un pansement.

[image: ] Soleil. Attention aux brûlures dues au soleil. Le soleil des tropiques frappe vite ! Il faut se montrer prudent et éviter les expositions trop longues. Lors des marches éprouvantes en forêt ou des ascensions de volcans, n'hésitez pas à vous arrêter fréquemment pour récupérer. Escalader un volcan aux heures chaudes est absurde. Portez un couvre-chef. Utilisez des écrans solaires efficaces et n'hésitez pas à vous couvrir avec des vêtements en toile légère et des chapeaux à larges bords. Les enfants à la peau claire sont particulièrement vulnérables. À signaler que la brise marine est trompeuse et que les nuages qui règnent parfois dans le ciel indonésien ne filtrent pas forcément les U.V. : on ressent la chaleur du coup de soleil sur la peau alors qu'il est déjà trop tard. L'excès de rayonnement solaire est dangereux pour la peau ; à court terme, les coups de soleil et autres allergies solaires ne sont pas si graves, mais à long terme les rayonnements U.V. provoquent un vieillissement accéléré de la peau avec certaines conséquences : cancer de la peau au pire, mais à coup sûr perte d'élasticité de la peau (vieillissement irréversible).

L'idéal serait de ne pas vous exposer trop longtemps chaque jour. À défaut, utilisez des écrans solaires ayant un degré de protection suffisant, mais aussi des châles, écharpes, chemises flottantes et chapeaux à larges bords. Évitez les heures les plus chaudes, en milieu de journée. Tenez compte de votre « capital soleil », c'est-à-dire de votre capacité génétique à réparer les dégradations de l'épiderme.

[image: ] Conseils. Pour recevoir des conseils avant votre voyage, n'hésitez pas à consulter votre médecin. Vous pouvez aussi vous adresser à la société de médecine des voyages du centre médical de l'Institut Pasteur au 01 45 68 80 88 (www.pasteur.fr/fr/sante/centre-medical) ou vous rendre sur le site du ministère des Affaires étrangères à la rubrique « Conseils aux voyageurs » (www.diplomatie.gouv.fr/voyageurs).

En cas de maladie ou de problème grave durant votre voyage, consultez rapidement un pharmacien puis un médecin.

[image: ] Médecins parlant français. Pour une urgence en français, contacter le consulat honoraire à Denpasar au +62 361 4730 834 ou l'ambassade de France à Jakarta au +62 21 2355 7600.

[image: ] Hôpitaux – Cliniques – Pharmacies. Les meilleurs hôpitaux de la région se trouvent à Bangkok et à Singapour. À l'exception de l'hôpital de Denpasar et de quelques cliniques privées, on ne conseille généralement pas trop les hôpitaux sur les îles. Pour les accidents sérieux, si une intervention chirurgicale s'avère indispensable, faites jouer votre assurance immédiatement et faites-vous rapatrier en France ou à Singapour. Souscrivez donc une police d'assurance avant le départ. Les médecins pourront vous donner des conseils par téléphone. Les grands hôtels internationaux pourront aussi vous indiquer l'adresse d'un bon médecin.

[image: ] Trousse à pharmacie. Il est prudent d'emmener avec soi des médicaments de première nécessité ou des médicaments prescrits par votre médecin dans le cadre d'un traitement, par exemple.

La trousse du parfait petit voyageur devra au minimum se composer :

- de Doliprane® pour les maux de tête et fièvre (surtout pas d'aspirine, proscrite dans ces régions du monde où sévit la fièvre dengue),

- d'un antidiarrhéique tel qu'Imodium® (les comprimés se prennent après chaque selle),

- d'un antiseptique cutané,

- d'une pommade antimoustique,

- des crèmes pour soigner brûlures et coups de soleil (type Biafine®).
 Également, vous pourrez emporter un réhydratant en cas de diarrhée, un médicament contre le mal des transports, éventuellement une couverture de survie (simple toile très légère comportant un côté aluminé) pour les aventuriers. Si vous portez des lunettes, prenez une paire de rechange, et si vous suivez un traitement, n'oubliez pas d'emporter votre ordonnance (et si possible, une ordonnance traduite en anglais).


[image: ]Urgences sur place

Les meilleurs hôpitaux de la région se trouvent à Bangkok et à Singapour. A l’exception de l’hôpital de Denpasar et de quelques cliniques privées, on ne conseille généralement pas trop les hôpitaux sur les îles. Pour les accidents sérieux, si une intervention chirurgicale s’avère indispensable, faites jouer votre assurance immédiatement et faites-vous rapatrier en France ou à Singapour. Souscrivez donc une police d’assurance avant le départ. Les médecins pourront vous donner des conseils par téléphone. Les grands hôtels internationaux pourront aussi vous indiquer l’adresse d’un bon médecin.


[image: ]Sécurité

Dangers potentiels et conseils :

[image: ] Femme voyageant seule. Bali, grande référence pour les backpackers, souvent australiens, voit de très nombreuses femmes voyager seules chaque année. Les Indonésiens restent un peu surpris lorsqu'une femme est parfaitement seule (la plupart des touristes voyagent au moins avec une amie), mais leur étonnement suscitera le plus souvent en tout et pour tout quelques questions amicales. Généralement, si un homme se fait plus insistant, un mari imaginaire qui va vous rejoindre dans quelques jours suffira à l'éloigner. L'alliance seule est peu utile ; préférez une photo bien en évidence dans votre portefeuille de vous et votre amoureux, réel ou supposé. Si la photo montre un enfant, c'est le laissez-passer assuré.

Mesure la plus élémentaire : habillez-vous décemment. Si la tenue de plage est acceptée en bord de mer, se promener seule en haut de maillot de bain en ville expose au risque (quasi-certain) de se faire accoster par un personnage collant, comme partout ailleurs dans le monde. En général, plus on s'habille modestement (jupes ou shorts au niveau du genou, épaules couvertes), plus on évite les ennuis. Et si vous avez affaire à quelqu'un de vraiment insistant, montrez-vous la plus prude possible. En effet, dans la plupart des pays du monde, la libération de la femme se résume à l'équation suivante : femme occidentale = femme facile.

Dernier danger : les gigolos balinais. L'île est désormais célèbre pour ces hommes qui vendent leurs services aux riches Occidentales esseulées, directement ou non (« mon oncle vient de mourir, je n'ai pas d'argent pour payer les funérailles »). Si vous êtes une femme seule, vous êtes une proie potentielle.

[image: ] Depuis les attentats de Bali en octobre 2002 et 2005 et ceux de Jakarta en juillet 2009, et dernièrement en janvier 2016, le pays est très instable dans certaines régions. Ces événements ont dissuadé de nombreux touristes de se rendre en Indonésie. Cependant à Bali, durement touchée par les bombes à deux reprises, vous serez accueillie à bras ouverts par une population avide d'échanges, profondément ouverte et pacifiste.

[image: ] Pendant votre séjour, il est recommandé d'avoir sous la main en toutes circonstances votre passeport, le numéro d'appel de votre assurance rapatriement, les numéros d'appel de votre ambassade ou consulat, les numéros de vos chèques de voyage, le numéro de téléphone et le fax de votre banque, et votre permis de conduire national et international si vous conduisez. Photocopiez vos documents importants : billet d'avion, passeport.

Conservez ces documents dans deux endroits différents.
 Le plus sûr est d'avoir une ceinture ventrale ou une pochette discrète autour du cou que l'on glisse sous sa chemise ou son T-shirt. Dans votre hôtel, méfiez-vous de la fenêtre et de la porte de la salle d'eau : fermez-les bien. Dans les hôtels de catégories moyenne et luxe, préférez utiliser les coffres-forts (safe, en anglais) pour y mettre vos affaires à l'abri.

[image: ] Méfiez-vous de certains guides malhonnêtes qui vous conduisent dans des boutiques où ils perçoivent un pourcentage. D'autres guides vous demanderont des tarifs exorbitants pour des excursions que vous auriez pu effectuer tout seul. Ils sont en général extrêmement collants et vous aurez bien du mal à vous en « débarrasser ». Pour choisir un guide, prenez votre temps et discutez avec lui ou passez par une agence de voyages. Il existe des guides agréés, renseignez-vous auprès des bureaux de tourisme.

[image: ] Pour connaître les dernières informations sur la sécurité sur place, consultez la rubrique « Conseils aux voyageurs » du site du ministère des Affaires étrangères : www.diplomatie.gouv.fr/voyageurs. Sachez cependant que le site dresse une liste exhaustive des dangers potentiels et que cela donne parfois une image un peu alarmiste de la situation réelle du pays.

[image: ] Drogues. Sévèrement réprimés, les paradis artificiels existent surtout dans les zones touristiques. Les revendeurs que vous rencontrerez vous proposeront des magic mushrooms (champignons hallucinogènes) et de la marijuana. Pour doubler leur commission, ils iront parfois vous dénoncer à la police, quand ce ne sont pas eux-mêmes des policiers en civil. Il n'y a pas d'hésitation : la drogue est à prohiber absolument. D'autant qu'il ne faut pas espérer trouver une quelconque différenciation entre drogues dures et drogues douces... Ainsi, vous aurez certainement remarqué les grands panneaux des aéroports internationaux : avant même le « Bienvenue à Bali », vous avez le « drugs... death penalty ! ». Et le gouvernement ne plaisante pas avec ça ; tous les ans, au moins un procès très médiatique concernant des étrangers risquant leur tête défraie la chronique, et les autorités, contentes de faire un exemple, ne se montrent pas vraiment sensibles aux pressions des ambassades qui tentent de protéger leurs ressortissants.


[image: ]LGBTQ

Bali est une destination très accueillante et sa population est ouverte et tolérante. Cependant, on considère comme une marque de respect de la part des uns et des autres de ne pas être trop démonstratif en couple (ceci s'applique bien évidemment autant pour les hétérosexuels que pour les homosexuels). On évitera donc de s'embrasser et de le manifester de façon trop visible et/ou bruyante, et les élans de tendresse, bien que l'on coure peu de risques d'avoir des signes de désapprobation pour autant. Seminyak possède un quartier entièrement dédié à la vie gay dans la rue Jl. Dhyana Pura et, dans toute l'île, un certain nombre d'hôtels plutôt trendy (boutique, hôtels, etc.) sont ouvertement gay friendly. La plage Batu Belig Beach, située à Seminyak, est réputée auprès de la communauté gay. Cette dernière se trouve à proximité de l'hôtel W Bali.


[image: ]Ambassade et consulats

[image: ] Ambassade d'Indonésie à Paris 

47, rue Cortambert (16e arrondissement)

01 45 03 07 60

www.amb-indonesie.fr

[image: ] Ambassade de France à Jakarta

https://id.ambafrance.org/

Jl. MH. Thamrin n°20 Jakarta Pusat 10350
 (accès Jl. Sunda)
 Tél. : (62-21) 2355 7600

[image: ] Consulat français de Bali

Griya Abasan No.18, Padangsambian Klod, Kec. Denpasar Bar., Kota Denpasar

Tél. : +62 811 39601401


[image: ]Poste

Les bureaux de poste sont en général ouverts du lundi au vendredi de 8h à 15h et le samedi jusqu’à 13h. Les postes sont présentes dans chaque ville et gros village, et elles sont plutôt efficaces.

Vous pourrez acheter des timbres auprès des nombreux vendeurs de cartes postales (environ 10 000 Rp la carte). Comptez une dizaine de jours pour le délai d’acheminement.


[image: ]Médias locaux

L'Indonésie est un des pays du monde où la liberté de la presse est la moins respectée. En 2019, le pays était classé 124e sur 180 États par l'association Reporters sans Frontières (classement 2019 des pays selon l'indice de liberté de la presse). L'intimidation des journalistes est chose courante, et les morts mystérieuses de personnes exerçant cette profession défraient régulièrement la chronique.

En janvier 2016, un journaliste de France 24 s'est vu refuser un visa pour réaliser un reportage en Papouasie, alors même que le président Joko Widodo a annoncé en mai 2015 l'ouverture totale de la région aux journalistes. Pourquoi ? Il semblerait que des exactions soient menées par le gouvernement sur le peuple papou d'Indonésie et qu'il chercherait à les dissimuler.

Ceci fait aussi écho à l'affaire de Valentine Bourrat et de Thomas Dandois, deux journalistes français, qui ont été arrêtés en Papouasie en août 2014 alors qu'ils réalisaient un documentaire pour Arte sur des rebelles séparatistes papous sans visa de presse. Ils sont restés 10 semaines en détention.

Les phrases clés

 

Bonjour, mon téléphone ne fonctionne pas, pouvez-vous m’aider s’il vous plait ?
Halo, telepon saya rusak, bisakah Anda membantu saya?
 

Je ne me sens pas bien, pouvez-vous m’amener à l’hôpital le plus proche ?
Saya sakit, bisakah Anda mengantar saya ke rumah sakit terdekat?
 

Est-ce que vous  avez un médecin qui parle français ? 
Apakah Anda mempunyai dokter yang berbahasa Prancis? 
 

Je viens de me faire voler mes papiers, où est le poste de Police le plus proche ?
 Paspor saya baru saja dicuri, di mana kantor polisi terdekat?
 

Est-ce un quartier dangereux ou je peux y aller sans crainte ? 
Apakah tempat ini berbahaya atau bisakah saya berjalan-jalan tanpa khawatir? 
 

Avez-vous des timbres pour une carte postale à envoyer en France ? C’est combien ?
 Apakah Anda mempunyai prangko untuk kartu pos yang dikirimkan ke Prancis? Berapa harganya?
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Découvrir


Partez à la découverte de Bali ! Découvrez son histoire, les spécificités de sa géographie, son climat... Apprenez-en plus sur sa faune et sa flore, sur sa culture de la danse traditionnelle, sur son cinéma, en passant par sa gastronomie, sa littérature... Si vous vous demandez que ramener de vos vacances, laissez-vous inspirer par notre dossier à ce sujet. En organisant votre séjour et votre parcours, profitez-en pour regarder l'agenda ! Cette partie « Découvrir », c'est aussi l'occasion de s'intéresser aux enjeux actuels de l'île, à sa population, à sa religion et ses traditions... Et ne manquez pas notre dossier spécifique sur le surf ! Riche en conseils pour appréhender ce sport incontournable de l'île, avec des bons plans et des conseils, que vous soyez novices ou expérimentés ! Il ne nous reste plus qu'à vous souhaiter une très belle lecture, qui vous embarquera aussitôt pour l'île bénie des dieux !


Surf [image: ]


Bali est La Mecque du surf en Asie. Les Australiens, venus en masse pour capter les belles vagues dans les années 1970, ont initié bon nombre de jeunes Balinais. Petit à petit, Bali a acquis une notoriété mondiale et offre de superbes spots, pour débutants comme la célébrissime plage de Kuta, ou réservés aux experts sous les falaises d'Uluwatu. Les vagues balinaises attirent surtout à chaque saison sèche (quand souffle le vent) des surfeurs du monde entier, venant se mêler aux locaux, dont certains sont de vrais champions de la glisse. Il se déroule au moins une fois par an une grande compétition internationale de surf. Toutes les boutiques de surf ou les agences spécialisées qui vous proposent de vous emmener directement au spot en bateau sont concentrées à Kuta et Legian, au sud. Les heures des marées, les renseignements précis sur les endroits et les spécificités de chaque spot sont consultables dans certains bars et clubs de Kuta.


[image: ]

Spot de Padang-Padang. - © Hagen Production - Shutterstock.com
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Surf à Uluwatu. - © Andrey Danilovich - iStockphoto.com



Kuta, le spot le plus célèbre pour les débutants

Ici, les vagues se cassent sur des fonds sablonneux. Le long de la plage, à partir de l’aéroport, à marée haute, toute la plage de Kuta offre de jolies vagues. Les breaks, comme on les appelle dans le jargon du surf, deviennent de plus en plus forts à mesure de votre déplacement vers le nord. Cela nécessite alors une bonne condition physique et un certain savoir-faire. C’est là que vous rencontrerez le plus de surfeurs sympathiques et ouverts. Bon nombre d’entre eux sont Balinais, mais vous pourrez recueillir plusieurs tuyaux auprès des Australiens, Européens et Japonais.

Plus au nord, Seminyak et Petit-Gent offrent de beaux breaks mais souvent assez loin de la plage. A 1 km au large de Kuta, les reef breaks (plus dangereux car les vagues cassent alors sur les récifs) sont accessibles si vous louez les services d’un outrigger. Vous aurez le choix entre demander au pilote de vous laisser sur place et de revenir vous chercher plus tard, ou lui suggérer de rester pendant la durée de votre art. Cet endroit, comme la majorité des spots de Bali, commence à être connu. La première partie de la vague ne pose pas de problème pour un surfeur averti, mais à partir de 2,20 m, elle se casse.

De l’autre côté, les droites (vagues qui se dirigent vers la droite depuis le point de vue du surfeur) sont aussi dangereuses à marée basse que marée montante. Certains y ont laissé quelques lambeaux. Un outrigger est nécessaire.

Bien plus au nord, sur une plage accessible par la route à partir de Krobokan, le site plus excentré de Canggu offre des vagues de 1,80 m au maximum. Plus loin, Medewi est connu pour sa gauche cassée en début de marée haute, et Balian pour sa déferlante gauche.

Où surfer selon la saison ?

Il est difficile de dresser une carte exhaustive des meilleurs endroits, car tout bon surfeur possède ses propres spots et les garde jalousement. Cela se comprend du fait de l'affluence qui ne cesse d'augmenter chaque année. Il est ainsi peu plaisant de surfer parmi une marée humaine. Si vous dénichez un spot rare, libre à vous de le dévoiler ou non... Pendant la mousson sèche (d’avril à octobre), les alizés venant d’Australie forment de belles vagues à l’ouest, entre Uluwatu et Gilimanuk à l’extrême ouest de Bali, et à l’est à Nusa Lembongan où le surf semble être praticable pendant toute l’année. Pendant la mousson humide (de novembre à mars), la côte est préférable en raison des vents du nord-est qui amènent les pluies. En fait, de nombreux endroits sont potentiellement aptes au surf mais cela nécessite une bonne connaissance des marées et des récifs.

Parmi les locaux qui ont su se faire une place dans le monde du surf, citons Rizal Tandjung (la quarantaine) qui a surfé à plusieurs reprises aux côtés du célébrissime Kelly Slater, son fils Varun, et l'étoile montante du surf indonésien Branson Meydi (né en 2004).

Uluwatu, l'un des plus beaux spots du monde pour les confirmés

Uluwatu reste célèbre pour son site de surf situé à l’est du temple sacré construit par Nirartha, l'ancêtre des brahmanes bouddhistes-shivaïtes de Bali. On accède au site de Suluban après un petit périple de 3 km depuis la route principale, par des escaliers et un chemin sinueux dans une gorge. Au-dessus d’une grotte, des warungs en enfilade vous permettent de vous reposer ou de vous restaurer. Le dernier se trouve à l’aplomb de la falaise et vous découvrez le spectacle hallucinant de la houle la plus célèbre d’Asie. Une houle longue et fascinante par son amplitude, qui s’enfle et forme les « tubes » les plus étonnants. Ils n’ont pas la hauteur d’Hawaï, mais ils portent tous les démons de la mer balinaise. Il y a une dizaine de breaks différents, répartis sur 120°.

Si c’est votre première rencontre avec Uluwatu, mieux vaut prendre contact avant de vous lancer dans l’aventure avec les habitués, occupés à raconter leurs exploits dans les quelques losmen abritant les innombrables planches de surf. Ils vous donneront de bons conseils. Un rapide coup d’œil vous permettra de juger où les surfeurs captent la vague.

Padang-Padang et Bingin

Toujours sur la péninsule de Bukit. Il faut remonter vers le nord pour l’atteindre. Après avoir marché le long de la falaise, des escaliers vous mèneront au site de Padang-Padang où vous découvrirez des tubes enveloppant qui nécessitent une bonne expérience. Encore plus au nord, les tubes rapides de Bingin, près de Labuan Sait, vous attendent par la route, à partir de Pecatu. Chaque année en juillet-août se déroule le très sélectif Rip Curl Padang Padang qui n'invite que les surfeurs pros, et en octobre le Hurley Bingin Open.

Encore plus au nord, entre Jimbaran et Labuan Sait, la plage de Balangan vous offrira des vagues moins hautes, mais tout aussi dangereuses. En raison de son accès plus difficile, ce site est moins fréquenté que les autres. Au sud, à environ 5 km de Pecatu, la plage de Nyang-Nyang, accessible par un long escalier qui descend de la terrasse d’un restaurant magnifique avec une vue panoramique à 180°, offre des droites classiques avec une amplitude de 1,80 m au maximum. Il vaut mieux y aller sans la brise du large, assez tôt le matin.

Bien s'équiper, les conseils

Pour les petits breaks, une petite planche suffira mais pour Uluwatu ou les tubes de Padang-Padang, il vous faudra un « Gun », une longue planche spéciale pour les grosses vagues. Louez de préférence le matériel sur place. Sinon, évitez de prendre plus de deux planches, car la douane vous mettra des bâtons dans les roues. Ils vous demanderont une caution, pensant que vous voulez les revendre sur place. N'oubliez pas que vous serez dans une mer tropicale chaude (de 22 à 28 °C) suivant les saisons et les courants. Une combinaison à manches courtes est bienvenue, surtout au mois de juillet qui reste le mois le plus frais de l'année avec parfois des vents rafraîchissants. Cette combinaison peut aussi protéger les maladroits lorsqu'ils iront se fracasser contre les récifs. Emportez, dans ce cas, non pas de l'alcool à 90 degrés qui referme et rétrécit la plaie, mais de la Bétadine ou l'équivalent de l'eau oxygénée, et des sparadraps pour eau de mer. Il vous faudra également de bonnes chaussures pour affronter les récifs et marcher le long des falaises.
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Géographie [image: ]


Bali, surnommée l'île des Dieux, en raison de la quantité impressionnante de lieux de culte de l'hindouisme balinais, se situe presque au centre de l'archipel indonésien, dans l'hémisphère sud, à 8° en dessous de la ligne de l'équateur. Il s'agit d'une des plus petites îles (parmi les 13 000 d'Indonésie), en forme de losange couché, agrémentée d'une presqu'île (Bukit) dans la partie sud. Bali est bordée par l'océan Indien au sud, la mer de Chine au nord, et a pour voisines les îles de Java à 2,3 km à l'ouest, et Lombok à 23 km à l'est, séparées par des détroits. D'une superficie d'environ 5 630 km², Bali s'étend sur 80 km du nord au sud et sur 140 km d'est en ouest. Denpasar est sa capitale. Ne vous méprenez pas en pensant la parcourir rapidement. Bien que les côtes soient des plaines, le nord du pays est traversé par une chaîne de volcans. Ainsi, vous profiterez de belles plages de sable noir dans certaines parties de l'île.
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Les volcans Gunung Agung et Gunung Batur. - © adiartana - iStockphoto.com
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La falaise d'Uluwatu. - © R.M. Nunes - Shutterstock.com
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Rizières Pupuan. - © NACIVET ART PHOTOGRAPHY



Bienvenue sur l'une des îles les plus volcaniques au monde

Bien qu'entourée d'eau, Bali fait partie de l'archipel soumis à la plus grande activité volcanique au monde. L'Indonésie se trouve en effet à la jonction de deux plaques tectoniques, eurasienne et indo-australienne, ce qui a provoqué la formation de nombreux volcans. Bali se situe sur le chemin de la « ceinture de feu du Pacifique » : près de 450 volcans émergés (soit 75 % des volcans de la planète) qui suivent une courbe presque droite dans l'océan Pacifique, sur environ 40 000 km. Ces derniers sont situés sur les côtes des pays ou sur les îles à la limite des plaques tectoniques et des principales failles océaniques de la planète, de la Patagonie aux îles Tonga, en passant par l'Alaska, le Japon et l'Indonésie.

Vous découvrirez les volcans de Bali dans le nord de l'île, selon un axe ouest-est, les volcans d'ouest formés en premier. Ainsi, la majorité de la surface de l'île est recouverte d'un magma volcanique.

La chaîne volcanique demeure très active avec deux grands volcans, le Gunung Agung (3 142 mètres) et le Gunung Batur (1 717 mètres) qui dominent le nord-est de l’île de Bali. Cette activité volcanique a permis une grande fertilité. Mais les éruptions meurtrières du Batur et du Gunung Agung en 1963 ont aussi dévasté les régions situées à l’est et ont contraint de nombreux Balinais à émigrer dans d’autres régions d’Indonésie. Les Balinais considèrent comme un miracle le fait que le temple de Besakih ait été épargné. Le Gunung Agung, resté inactif depuis cette triste année, s'est réveillé en 2017 puis en 2019 sans faire heureusement aucune victime. Il connaît donc des éruptions régulières avec des nuages de cendres qui se forment et se déplacent, provoquant parfois la fermeture de l'espace aérien. Le gouvernement indonésien invite à une extrême vigilance et interdit la zone sur 4 km autour du cratère. Il est préférable de bien se tenir informé sur l’évolution de l’activité du volcan. Il est d’ailleurs vivement recommandé de consulter le site de l’ambassade de France en Indonésie : www.id.ambafrance.org.

Quant au volcan Batur, sa dernière éruption date de 2000. En vous baladant au bord de ses trois cratères, vous jouirez d'une belle vue sur la région et parfois sur le volcan Rinjani de l'île de Lombok. Il n'est d'ailleurs pas rare de croiser des singes.

Le Bratan, caldeira aux trois lacs

Les principaux autres sommets de l’île sont le Batukaru (2 278 mètres) et l’Abang (2 152 mètres). Cette chaîne montagneuse et volcanique méridionale, équilibrée par un grand plateau calcaire, qu’on appelle la « bukit » (colline), divise Bali en deux régions fort distinctes. La partie nord, réduite à une bande côtière assez étroite, s’élève assez rapidement vers les flancs montagneux et présente un climat sec propice à la culture du café. Ce versant ne connaît que deux rivières qui irriguent deux périmètres de rizières, une autour de Singaraja et l’autre autour de Seririt.

Le mont Batukaru, montagne sacrée pour les habitants, est le deuxième plus haut sommet de Bali. Au cours d'une randonnée en pleine forêt, l'excursion vous demandera environ 5 heures, en partant de Pura Luhur Batukaru, au centre de l'île. Sur votre chemin, vous croiserez à 900 mètres d'altitude le temple de Batukaru, l'un des temples incontournables de Bali.

Une caldeira est un cratère volcanique. Le Bratan, près de Munduk et Bedugul, est de ce type, long de 11 km et large de 6 km. Il possède de belles forêts tropicales ainsi que trois lacs : le Bratan, le Tambligan et le Buyan. On y trouve également des sources chaudes du fait de l'activité géothermique. Le lac Bratan est le plus impressionnant. On y tire l'eau pour irriguer les plantations. On y accède en scooter ou en voiture. Parvenu aux 1 500 mètres d'altitude, vous admirerez le temple d'Ulan Danau qui date du XVIe siècle.

La diversité des paysages sur le territoire balinais

Les eaux qui entourent Bali sont remplies de récifs coralliens que les amateurs de plongée sous-marine apprécieront d'explorer. La partie sud, qui s’étend du nord au sud par paliers successifs, se prête merveilleusement à la culture du riz en terrasses. Les rivières, nombreuses, ont construit des gorges où viennent s’arrêter les terrasses qui laissent bientôt surgir la végétation naturelle et luxuriante. Le sud-ouest apparaît comme une suite de langues de terre irriguées et de champs secs d’où jaillissent des plantations de cocotiers. Quant au Sud-Est, l’éruption du Gunung Agung (1963-1964) en a tellement bouleversé le paysage que la région de Karangasem, autrefois l’une des plus riches de Bali, a laissé place à un paysage fantasmagorique, meurtri par de gros débris volcaniques.

L’ouest de Bali, peu connu des touristes, abrite à la fois des zones arides et des forêts développées sur des reliefs accidentés. Cette partie de l’île mérite l’attention tout particulièrement pour ses cultures originales de girofliers et de café, l’unique parc national de l’île, mais également son littoral offrant d’excellents spots pour les surfeurs chevronnés.

A l’est, les pentes du volcan Seraja ont permis l’émergence de prairies et de cultures sèches. Quant à la péninsule de Bukit et l’île de Nusa Penida, aux reliefs calcaires, les terres y permettent la croissance de kapokiers (dont l'on extrait la fibre végétale pour produire du kapok) et de buissons de type presque méditerranéen. Les plages sont généralement de sable noir volcanique, excepté dans le sud de l’île (Kuta-Legian-Seminyak et la péninsule de Bukit) et le nord (Lovina). On a coutume de dire que Bali est une île volcanique entièrement vouée à la culture des rizières en terrasse. Rien n’est moins vrai. Les terres irriguées ne représentent que 15 % de l’ensemble des terres alors que les terres de cultures sèches s’évaluent maintenant à environ 50 %.

Des grottes naturelles ou réalisées par l'humain

Les Indonésiens vouent un véritable culte aux grottes, considérées comme mystérieuses et magiques. Beaucoup y viennent pour prier et méditer. A travers l'archipel, on retrouve deux sortes de grottes : celles formées suite à l'éruption de volcans, la lave en fusion laissant derrière elle des tunnels souterrains lors de sa descente ; les grottes de calcaire ou de grès formées par l'érosion des rivières et de l'eau de pluie, tunnels et souterrains ainsi formés. Les grottes de Bali sont principalement de type calcaire, plus récentes (10 000 ans). La grotte de la chauve-souris, Goa Lawah, au sud-est attire de nombreux touristes. La grotte de l'éléphant, Goa Gaja, n'est pas une grotte naturelle mais a été réalisée à partir d'un ancien temple. Elle se situe à seulement 2 km d'Ubud. Le site est classé au patrimoine mondial de l'Unesco depuis 1995.

Un dernier phénomène géologique est celui de la falaise Uluwatu de la péninsule de Bukit, composée de calcaire et formée par l'érosion de la mer. Perché au flanc de cette falaise, le temple d'Uluwatu (XIe siècle) est l'un des plus beaux et emblématiques de Bali qu'il ne faudra pas manquer de visiter. Petite mise en garde contre les singes du coin qui ont fait des touristes leur cible : ce sont de malicieux petits voleurs d'objets et de nourriture à même le sac !

La péninsule de Prapat Agung, au nord-ouest, partie du parc national Bali Barat abrite elle aussi des montagnes de calcaire. L'île de Nusa Penida, située à l'est de Bali est un plateau calcaire très aride qui complète ce tableau de la formation calcaire balinaise à explorer.

Une bonne hydrographie pour les amateurs de rafting mais pas que...

Débutant ou confirmé, les rivières de Bali vous offriront la possibilité de vivre de belles descentes en rafting avec des forces de courant variables. Trois principales rivières sont à retenir. L'Ayung, dans la région d'Ubud, est la plus longue rivière. Elle prend sa source dans les montagnes du nord et parcours près de 70 kilomètres à travers Bangli, Badung et Gianyar. Sa course se termine dans le détroit de Badung à Sanur. A l'est de l'île, la Telaga Waja prend sa source au Mont Abang. Elle sillonne la région de Rendang avant de se jeter dans la mer de Bali. On apprécie ses eaux bien limpides. Au sud-est, à Bakas, la rivière Melangit tient une bonne notoriété chez les amateurs de rafting qui s'adonneront à ce sport à sensation en traversant une belle forêt tropicale.

La rivière de Petanu, rivière sacrée, correspond au centre historique de Bali, car les premiers royaumes y sont nés. On ne retrouve pas moins d’une quarantaine de temples sur cette étroite bande de terre… De plus, les paysages : rivières, rizières et forêt, y sont magnifiques.

Des rizières au patrimoine de l’Unesco

Les rizières de Jatiluwih, au centre de Bali, sont inscrites au patrimoine mondial de l'Unesco depuis 2012. Et on comprend pourquoi quand on arrive sur place… Elles sont situées à 600 mètres d'altitude. Ce sont les plus belles rizières en terrasse de Bali, en forme d'amphithéâtre naturel. Le riz traditionnel de Jatiluwih est rouge et sa maturation est bien plus longue que le riz blanc. Il est servi en thé dans les quelques warungs du village. Il faut savoir que les méthodes ancestrales du XXIe siècle sont encore appliquées et seuls des engrais naturels sont utilisés. Jatiluwih signifie « vraiment beau ». Vous serez conquis.




Nature (Biodiversité / Faune & flore) [image: ]


L'imaginaire ligne Wallace marque le passage d'une biodiversité asiatique à australienne. À Bali, la faune et la flore sont asiatiques, tandis que celles de sa voisine Lombok, à l'est, sont typées australiennes. L'île des Dieux regorge de plantes tropicales surprenantes, endémiques pour certaines. Le banyan est l'arbre sacré de Bali. Y sont aussi présents des cocotiers, des palmiers, des bambous... et de nombreuses fleurs, comme l'hibiscus ou le magnolia, pour ne citer qu'elles. La majeure partie de la faune de Bali, hormis celle des fonds marins, est domestique ! Elle est typiquement indo-malaise et sur ses deux espèces endémiques, le tigre de Bali et l'étourneau de Rothschild au plumage blanc, seule la seconde subsiste encore, et difficilement puisqu'elle est actuellement menacée d'extinction. Si le birdwatching est l'une de vos passions, rendez-vous dans le seul parc naturel de l'île au nord-ouest, le parc Bali Barat, fief de nombreuses espèces aviaires.


[image: ]

Course de buffles, Mekepung. - © CatwalkPhotos - Shutterstock.com
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Banyan. - © Jan Willem van Hofwegen - Shutterstock.com



Les espèces terrestres de la faune balinaise

Les canards sont partout dans le paysage. Ils marchent debout, à la queue leu leu, suivant un homme ou un enfant muni d’un bambou coiffé d’un drapeau. On les utilise pour les offrandes et pour les repas de fête ou de cérémonie. Certaines recettes tout à fait savoureuses, comme le bebek tutu, font partie des mets les plus délicats.

Les Balinais possèdent quasi tous une kyrielle de chiens qui, contrairement à l’impression qu’ils donnent, ne sont jamais errants. Preuve en est le grand nombre de petshops que l’on peut croiser un peu partout, en ville comme à la campagne. Pelés, galeux et postés à tous les deux mètres, les chiens semblent au moins aussi nombreux que les hommes. Parfois couchés au milieu de la route ou la traversant assez nonchalamment pour que l’on risque à tout moment de les écraser, ils demeurent, malgré leur apparence un peu effrayante, très calmes et quasi jamais agressifs. Il est cependant de bon ton d’éviter les rassemblements canins car c’est là que l’agressivité peut dégénérer en combat général.

Les cochons (babi), souvent de couleur noire, ont le dos creusé et le ventre pendant. Ils sont élevés également pour leur chair et pour la préparation des offrandes dans différentes cérémonies. Les poulets sont élevés pour leur chair ou pour les offrandes, mais le coq constitue un domaine à part. Le Balinais l’élève pour les combats et il représente pour lui un animal doué de mille talents. Parfois même, le propriétaire parera son champion des couleurs les plus improbables en le teignant « pour le fun ».

Les singes, des macaques, sont omniprésents sur les deux îles où les forêts aux singes abondent, mais aussi dans de nombreux temples. Ils ont la réputation d'exceller dans le vol, en leur présence, faites donc attention à vos affaires et surveillez régulièrement votre sac.

Les vaches balinaises sont gracieuses et ont des yeux de biche. Les Balinais élèvent des vaches à viande pour les sacrifices ou pour les vendre, mais ils n’en consomment jamais en dehors des sacrifices, cet animal étant sacré chez les hindouistes. Dans le parc national de Bali Barat, on peut observer des singes noirs, des cerfs, et des varans qui continuent à se reproduire en toute tranquillité.

Les courses de buffles

Le buffle balinais est présent exclusivement pour les travaux des champs, et l'on n'en verra donc que peu. Célèbre pour ses courses de buffles ou mekepung, Negara est le théâtre de courses certains dimanches entre juillet et octobre. Lors de la fête de l'indépendance – le 17 août – l'une des plus importantes mekepung est organisée. Les attelages réunissent deux à quatre buffles, coiffés (comme seuls les Balinais peuvent le faire) et les cornes emmaillotées. Ces bestiaux ont fière allure et la course, longue de deux kilomètres, provoque l'enthousiasme délirant des spectateurs. Les équipes sont choisies en fonction de leur situation par rapport à la rivière Ijo Gading. Avant la course proprement dite, les kerbau (buffles) paradent devant la foule comme des majorettes. L'attelage est confectionné en bois et laisse la place à un pilote. Les gagnants font marquer des points à leur équipe, mais on note également le style du pilote et de l'attelage. Les spéculations vont bon train, même si les paris ont été interdits à Bali en 1981. Ces courses gratuites sont situées un peu partout dans les environs et du côté de Delod Berawan.

Espèces marines

Les tortues formaient, il y a encore quelques années, un plat de choix pour les touristes. Bien qu'elles figurent encore dans les cérémonies balinaises sous forme de satay (notamment lors du limage de dents), elles ont disparu de la carte des restaurants. Il reste toutefois certains endroits où l'on peut acheter des boîtes, des peignes et des pinces à cheveux en écaille… À éviter absolument ! Fort heureusement, les tortues, désormais classées parmi les espèces protégées, se sont réfugiées aux abords de l'île de Menjangan, au large du parc Bali Barat. Lors de sessions de plongée ou de snorkeling dans les eaux balinaises, on pourra admirer raies Manta, requins (inoffensifs : pointe blanche, requins nourrices etc.), mola-mola (ou poissons lune), poissons crocodile, hippocampes pygmées, murènes, poissons empereur, barracudas, étoiles de mer et encore moult autres espèces. Les coraux de la famille corail champignon constituent un refuge naturel pour beaucoup de poissons.

Les fonds marins de Pemuteran

La barrière de corail de Pemuteran, au nord-ouest de l'île, a été considérablement endommagée au cours des décennies passées, à cause de pratiques de pêche violente et du courant chaud d'El Niño qui a tué une bonne partie de la vie sous-marine à la fin des années 1990. Depuis lors, le réchauffement climatique n'arrange rien. Pour observer la barrière de corail qui subsiste, il faut prendre un bateau et se rendre à quelques kilomètres au large. On peut alors observer la faune marine la plus variée de Bali. Et bientôt, ce sera possible de le faire sur les plages de Pemuteran : en effet, un grand programme pour réimplanter le corail le long de la côte est mené. La technique fort astucieuse consiste à faire passer un faible courant sur un cadre de métal en forme de grilles. Le principe de l'électrolyse se met alors en marche et des minéraux se déposent sur les grilles. Ces minéraux attirent les coraux qui s'en nourrissent. Et les poissons ne tardent pas à affluer. L'avantage de cette technique artificielle, mais non polluante, c'est sa vitesse : en raison de l'abondance de substances minérales, le corail se développe plus vite. Les résultats sont très encourageants et l'on peut d'ores et déjà observer aux masques et au tuba les nouveaux coraux, en comparaison avec les vieux squelettes gris qui traînent dans l'eau. Le club Yos Dive, l'hôtel Taman Sari et l'Archipelago Dive Club sont à l'origine de cette grande campagne appelée Pemuteran Karang Lestari Coral Conservation Project. La technique Biorock®Process a été déposée et est à l'œuvre dans d'autres régions du monde comme les Maldives ou les Seychelles. On peut observer cette culture artificielle de corail BIOROCK devant les hôtels Taman Sari et Pondok Sari de manière libre avec masque et tuba.

Une végétation variée

C'est surtout dans l'ouest, dans le parc national de Bali Barat, que l'on trouve les plus anciennes variétés végétales. Ce parc couvre actuellement plus de 90 000 ha de zones protégées, si l'on compte le parc lui-même (19 000 ha), les 50 000 ha d'espaces protégés à l'intérieur des terres et les 10 000 ha de récifs coralliens situés au large de la côte nord-ouest de l'île. On ne peut que saluer cette politique de l'environnement après les dégâts naturels provoqués par un tourisme sauvage dans le sud de Bali. On peut distinguer quatre types de forêt. La forêt pluviale dite de plaine, surtout à l'ouest, abrite des espèces rares, des arbres énormes et une faune préservée qui échappent encore au tourisme et à ses nuisances. La forêt à feuilles caduques au nord-ouest, dans des régions accidentées et difficiles à atteindre, comprend principalement des sapotilliers. La savane est le royaume des palmiers lontar : leur tronc est long et mince comme celui d'un cocotier et les feuilles sont concentrées au sommet en bouquets. Vous pourrez également observer les arbres crocodiles (panggal buaya), appelés ainsi à cause des écailles de leurs troncs et de leur bois de satin blanc, et les bois de rose (sonokeleing), avec leurs troncs noueux pouvant dépasser 25 mètres, utilisés en ébénisterie pour leurs reflets violacés. La forêt dite de montagne, rarement en dessous de 1 500 m, abrite notamment des casuarinas et des filaos.

Les arbres

Les banyans (sorte de ficus géants) sont sacrés et l’on peut voir les Balinais les vêtir de tissus à damier noir et blanc. Leurs racines aériennes leur permettent de se développer à l’infini et de nourrir une faune importante (calaos, chauves-souris, singes et écureuils). Certains d’entre eux, plusieurs fois centenaires, font l’objet d’une profonde vénération dans toute l’île. Dans les temples, vous pourrez apprécier les troncs noueux des frangipaniers qui apportent les fleurs nécessaires aux offrandes. Les bambous, de toutes tailles (certains peuvent atteindre trente à quarante centimètres de diamètre), poussent dans toute l’île et servent aussi bien à la construction de maison et la confection des meubles qu’à la taille des baguettes de satay, aux résonateurs des lames du gamelan comme aux lames mêmes de certains gamelans.

Les palmiers sont de plusieurs sortes : lontar, à sucre qui sert à composer les offrandes ou à faire du feu dans les cuisines, les cocotiers dont on utilise évidemment les noix pour en extraire la pulpe, l'écorce dans la production de nattes entre autres, et enfin les feuilles pour la fabrication des chapeaux, des paniers et des chaussures.

Vous observerez aussi d’autres arbres, comme le pangge baya ou l’ébène, plus rare, mais présent dans certaines régions. Le bois pule (prononcez « poulé ») est une sorte de balsa, extrêmement léger et qu’on utilise pour la sculpture des masques de danse.

Les fleurs

On trouve une multitude de fleurs plus exotiques les unes que les autres. Les Balinais raffolant des plantes, les rues de chaque village sont multicolores et embaument abondamment. On reconnaîtra facilement les hibiscus rouges, roses et blancs, les jasmins, les bougainvilliers, les lauriers roses et blancs, les nénuphars qui protègent les crapauds buffles, les lotus, les poinsettias et autres. Mais on découvrira avec ravissement les angsoka aux grappes rouges et orangées, les cempaka jaunes (magnolias) au parfum si enivrant, les frangipaniers roses ou jaunes au parfum acidulé, les manori et les centaines d'orchidées, du blanc capiteux au noir inquiétant. Bref, partout, dans les temples et les jardins, sur le bord des routes et dans les pépinières, les fleurs abondent. Souvent, en se promenant, on voit des lys grimpants, les sungsang, non loin de fleurs au parfum désagréable mais à la beauté fraîche, les lantana ou kerasi.

Les cultures

Bali et Lombok cultivent essentiellement le café, le tabac, le riz et les arbres fruitiers. Ces derniers offrent une variété et une quantité suffisantes pour nourrir toute la population de l'île : jackfruit, pastèque, banane, ananas, melon, pomme, mangue, papaye, goyave, salak (ou fruit serpent en raison de sa peau ressemblant à ce reptile, de la taille d'une noisette, à la chair blanche et au goût sucré proche de l'ananas et de la fraise, un régal !), citron vert, etc., on n'a que l'embarras du choix. Les cocotiers, très largement employés pour la construction, les vêtements et la cuisine, forment un peu partout sur le territoire de larges ensembles de plantations, prétexte à de jolis clichés. Pour aller à la découverte des différentes espèces, une visite au jardin botanique de Bedugul fait partie des excursions de choix.
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Bali, soumise au régime de la mousson, connaît deux saisons : sèche d'avril à octobre, humide de novembre à mars. La température moyenne est de 26 °C. Le taux d'humidité en saison humide peut atteindre 95 %, alors que la moyenne dans l'année reste autour de 75 %. Le mois de février est considéré comme le plus chaud (moyenne 29 °C), tandis que le mois de juillet demeure le plus frais (moyenne 27 °C). Bali est une île montagneuse, ce qui implique d'importantes variations de température en fonction de l'altitude. Le sud, à partir de Denpasar, jouit d'un microclimat qui le met à l'abri des précipitations. Quant à la presqu'île de Bukit, la sécheresse en fait une terre désolée et vouée à la culture du kapokier. Bali se situant proche de la ligne de l'équateur, le jour se lève et se couche donc pratiquement à la même heure toute l'année (6h et 18h30). Le jour le plus court, fin juin, et le plus long, fin décembre, n'ont qu'une heure de différence !
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La saison sèche est idéale pour découvrir Bali. - © Diamond Dogs - iStockphoto.com
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La région du volcan Agung est plus fraiche. - © joakimbkk - iStockphoto.com



La saison sèche : d'avril à octobre

Bali se situe dans l'hémisphère sud, ses saisons sont donc inversées par rapport à celles de la France, mais le climat est bien différent du fait du taux d'humidité et des températures en moyenne toujours plus élevées. La mousson est un phénomène climatique qui touche principalement les pays d'Asie. Il s'agit de vents allant de la mer vers la terre, ou inversement, de la terre vers la mer, chassant alors l'humidité accumulée. Certaines années, il arrive que les deux saisons soient décalées d'un mois.

La saison sèche est dominée par des vents du sud-est. La meilleure période pour se rendre à Bali reste incontestablement le mois de juin, où il n'y a pas encore trop de touristes, une faible humidité et peu de précipitations. Car saison sèche ne signifie pas forcément aucune pluie. Elles se font plus rares et surviennent généralement en fin de journée et la nuit, ce qui vous laisse toute la journée pour profiter de la plage, des randonnées, et des activités qu'offre Bali.

Les températures lors de la saison sèche sont comprises entre 24 et 32 °C la journée. Durant la soirée, elles ont tendance à baisser de façon plus conséquente que lors de la saison humide. La crème solaire et le couvre-chef sont indispensables car le soleil tape fort : en une heure la peau a vite fait d'attraper un coup de soleil ! En août, le temps est sec, mais il fait le plus frais, constat tout à fait relatif pour un Occidental : 26 °C environ.

La saison humide : de novembre à mars

La saison humide est dominée par des vents venant du nord-est. Evitez de venir en janvier car il s'agit du mois le plus défavorable qui combine pluies intenses et forte chaleur (près de 25 jours de pluie et 245 mm de précipitations en décembre et janvier). Durant la saison des pluies, de novembre à mars, les averses sont fortes, généralement localisées et l'humidité élevée. Il n'est donc pas impossible d'avoir du beau temps sur les côtes alors que les montagnes et volcans sont arrosés. Comme il s'agit de la saison chaude, l'atmosphère peut être difficile à supporter et il vous faudra un temps d'acclimatation. Néanmoins, l'ensoleillement reste bien présent.

Tout au long de l'année, à Bali, il est impossible de dresser un tableau précis des types de précipitation. On y a connu des saisons dites humides sans pluie avec des chaleurs infernales, et des mois d’août à Ubud avec des pluies quotidiennes et un pull léger. De manière générale, les pluies sont plus fréquentes dans le nord que dans le sud de l'île. Bien que les épisodes de pluie soient rarement longs, il arrive qu'ils perdurent durant la saison humide plusieurs jours, accompagnés d'orages. Il n'est pas rare que les températures dépassent les 30 °C.

Attention aux variations de température : penser à la (petite) laine

Le nord de Bali est traversé par une chaîne volcanique, la « ceinture de feu du Pacifique », où demeure toujours en activité le très réputé volcan Gunung Agung (3 142 m), le plus haut de l'île. Dans cette région, le temps est plus frais. Si vous envisagez de vous y rendre, des vêtements plus chauds (veste, pull, pantalon) et imperméables (anorak, parapluie) sont indispensables. C'est de ces variations de température là dont il est question, puisque la différence de température entre la saison sèche et humide est de l'ordre de 2 °C en moyenne. La petite laine, pour accompagner une tenue légère ne sera pas de refus durant la soirée. Pour la randonnée et l'ascension des montagnes, n'oubliez pas d'emporter avec vous de bonnes chaussures de marche.

Quant à la température de l'eau, elle reste idéale toute l'année, aux alentours de 29 °C.

Des cyclones à Bali ?

Le tsunami de 2004 qui a frappé en premier l'Indonésie suite au séisme de magnitude 9,1 sur l'échelle de Richter, le 26 décembre, a très peu touché Bali, une chance quand on connaît l'ampleur de cette catastrophe naturelle (près de 250 000 victimes !). Néanmoins, les séismes sont susceptibles de survenir car l'archipel se trouve à la convergence de deux plaques tectoniques. Concernant les cyclones tropicaux, la position de Bali, proche de l'équateur, lui permet d'éviter de se trouver sur le passage direct des cyclones, typhons ou tempêtes. De janvier à avril, le risque est le plus élevé. Généralement non touchée à l'inverse de ses voisines Java et les îles de la Sonde orientale, ces événements apportent sur Bali des vents et pluies intenses durant quelques jours. En 2013, le cyclone Narelle apporta des vents forts, une pluie intense, des vagues de 5 mètres de hauteur, la chute d'arbres, près de Denpasar. En mars 2019, la tempête tropicale Savannah engendra d'assez conséquents dommages aux abords de Buleleng.




Environnement [image: ]


Bali, « l'île des Dieux », convoque un imaginaire lié à sa culture, fondée sur la recherche d'une certaine harmonie avec le vivant, mais aussi à ses plages de sable blanc, ses montagnes et ses collines façonnées par les rizières séculaires. Avec la construction des premiers hôtels dans les années 1950, l'île a embrassé le tourisme de masse. L'activité représente environ 3 millions de visiteurs par an. Elle a engendré une hausse du niveau de vie des habitants, mais aussi, revers de la médaille, de nombreux impacts environnementaux. L'artificialisation des sols, la fragmentation de milieux naturels, les consommations d'eau et d'énergie, les rejets d'eaux usées et la prolifération des déchets, notamment plastiques, sont autant d'aspects qui contribuent à détruire ce qui faisait précisément les charmes de l'île. Face à la situation, des initiatives émergent qui tendent à mobiliser l'ensemble des parties prenantes : communautés locales, ONG, visiteurs.
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Étourneaux de Rothschild dans le parc national de Bali occidental. - © waskitokw - Shutterstock.com
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Parcs nationaux

L'île compte un seul parc national, le Taman Nasional Bali Barat (parc national de Bali occidental). Cette aire protégée accueille une grande variété d'écosystèmes (mangroves, savanes, prairies, forêt pluviale, espaces marins) et une remarquable diversité faunistique et floristique.

Les défis de l'agriculture

L'île a fondé son développement sur la riziculture, avant l'avènement du tourisme. Deux de ces rizières sont aujourd'hui classées au patrimoine mondial de l'UNESCO, mais un certain nombre d'entre elles ont été vendues pour la construction de complexes hôteliers. La riziculture ancestrale était fondée sur des « communs », à savoir la mutualisation des ressources dont l'eau, et la coopération. Aujourd'hui ces communs s'effritent, et l'eau est surconsommée pour les infrastructures touristiques. Dans un pays où plus de 70 % de la population est composée de riziculteurs, des conflits liés à l'eau se dessinent entre agriculteurs et hôteliers. Les milieux sont aussi affectés par de nouvelles pratiques, à savoir l'introduction de pesticides qui induisent des impacts environnementaux et sanitaires.

Et le tourisme fut

Les années 1960 voient le développement d'un tourisme de masse, matérialisé par la construction de complexes hôteliers puis d'un aéroport. Si le tourisme a engendré de meilleures conditions de vie pour de nombreux habitants, il a aussi contribué à l'effritement d'une partie de la culture locale, fondée sur le Tri Hita Karana, philosophie qui prône la recherche d'une certaine harmonie avec le vivant. Les matériaux naturels de construction (dont le bambou) ont été remplacés par le ciment, les feuilles de bananiers utilisées comme emballages ont cédé la place au plastique. L'assainissement des eaux domestiques dont celles liées au tourisme est encore insuffisant. L'introduction du plastique et la forte augmentation de la production de déchets n'ont pas été suivies par la mise en place d'un système de collecte et de traitement des déchets suffisant et adéquat. La construction d'un premier aéroport - et le projet de construction d'un second - génère un nombre croissant de visiteurs... et de gaz à effet de serre, et ce dans un contexte de changement climatique, déjà palpable dans l'île. Le réchauffement climatique engendre notamment une hausse de la température de la mer, qui a des effets délétères pour les coraux. Il contribue également à une plus grande intensité de certains phénomènes (pluies, sécheresse), en même temps qu'il réduirait la saison des pluies, ce qui affecte la biodiversité mais aussi les activités anthropiques dont l'agriculture.

Les ravages du plastique

Les faits sont parlants : en 2019, un cachalot est retrouvé échoué sur les côtes indonésiennes. L'autopsie révèle 6 kg de plastiques dans son estomac. L'image de Bali est aussi celle de monticules de déchets qui jonchent les plages et la mer. Le flux de déchets est lié à différents facteurs. L'introduction progressive du plastique dans les emballages et le tourisme de masse ont contribué à augmenter significativement la production de déchets dans l'île. L'interdiction d'importation de déchets plastiques en Chine, qui ne souhaite plus être la décharge de nombreux pays (dont des pays européens) a reporté le flux de ces déchets vers l'Indonésie, où le retraitement est insuffisant. Cette situation génère de fortes problématiques environnementales et sanitaires. Ainsi, en 2017, Bali a dû déclarer un « état d'urgence déchets » face à une situation devenue intenable. Seule une partie des déchets est envoyée dans des filières de recyclage, l'autre partie étant disséminée dans la nature, déposée dans des décharges ou brûlée. Ces faits révèlent une pollution globale, qui ne peut être jugulée que par une réduction à la source des déchets, qui passe notamment par une interdiction ou une limitation drastique du plastique. Parmi les actions mises en place, dans l'île, des sensibilisations ont été menées auprès des enfants mais aussi des professionnels. La pollution est parfois invisible à l'œil nu, comme celle liée aux microplastiques et nanoplastiques présents dans nos vêtements, produits ménagers et cosmétiques qui, après avoir transité par la machine à laver, se retrouvent dans les rivières et les océans. Des actions de prévention existent, comme l'interdiction du plastique à usage unique à Bali en 2019, ou des démarches « zéro déchet », mises en œuvre dans certains commerces de l'île par exemple. Bien choisir ses produits de consommation – en prenant soin aussi de bien lire les étiquettes – est une façon de réduire la pollution plastique. Sachez enfin qu'il est possible d'installer des filtres à micro-plastiques dans les machines à laver. Pour aller plus loin : www.zerowastefrance.org.

Des initiatives se mettent en place

Diverses initiatives se déploient sur l'île afin de préserver la biodiversité, limiter les pollutions et s'adapter au changement climatique. Elles reposent notamment sur la sensibilisation des habitants, mais aussi des touristes à la gestion des déchets et à la pollution plastique des océans. Ainsi l'association travaille à la collecte et au recyclage des déchets de l'île. (www.PeduliAlam.org). Des ONG œuvrent également sur le terrain afin de mettre en place des programmes de préservation des massifs coralliens, comme la Fondation Reef Check (www.ReefCheck.org). Une école « écologique », dénommée Green School, initiée par des Anglo-Saxons, a été créée dans une démarche de cohérence et d'inclusion : écomatériaux, ventilation naturelle, cantine bio, recrutement mixte, apprentissage orienté vers l'écologie, travaux pratiques, etc. On citera également 4Ocean, entreprise à mission fondée par deux anciens étudiants de Floride, après un voyage à Bali, qui leur a révélé l'ampleur de la pollution plastique. 4Ocean a déjà nettoyé plus de 7 800 tonnes de déchets depuis 2017 dans le monde. L'entreprise déploie son action à Bali, où elle réalise également des actions de sensibilisation et emploie des salariés locaux (www.4ocean.com). Face à la crise écologique, chaque geste compte et nous pouvons tous agir. Pour mesurer votre empreinte carbone : https://nosgestesclimat.fr/simulateur/bilan. Pour aider à préserver la biodiversité marine, pensez par exemple à des alternatives aux crèmes solaires à filtre chimique.




Histoire [image: ]


L'histoire de Bali, île de l'archipel indonésien des îles de la Sonde, est étroitement liée à celle de Java, sa voisine distante de 2,4 kilomètres par le détroit de Bali. On sait peu de choses sur l'âge de pierre à Bali. Bien qu'on ait trouvé des fossiles humains à Java datant de 500 000 ans, les plus anciens témoignages de la présence humaine à Bali, outils de pierre et poteries, datent tout au plus de 3000 av. J.-C. On a souvent avancé l'explication du recouvrement de ces objets par d'épaisses couches de lave et de cendres. Du fait des migrations de populations entre l'Asie du sud-est et l'Australie, on peut penser en effet qu'il y a des similitudes entre les peuples primitifs du Pacifique et les peuples primitifs indonésiens. De royaumes en royaumes qui ont régné sur Bali, de la colonisation des Pays-Bas, et de la lutte pour l'indépendance, sans oublier la gestion des phénomènes climatologiques, parcourons les moments clés de son histoire.

Environ 500 000 av. J.-C

Apparition de l'homme de Java.

-600 +800 / Âge de bronze 

Les plus beaux témoignages de cet âge du bronze sont les fameux tambours (mokko). C’est à Bali qu’on a découvert la fameuse « lune de Péjéng » dans la Pura Penataran Sasih. Bien qu’on lui donne le nom de tambour, il n’y a aucune membrane qu’il faille frapper. Le tambour résonne de lui-même. Aussi est-il un véritable instrument à percussion. Selon la légende, il s’agit de la roue du char de la déesse de la Lune (Sasih signifie lune) qui se serait détachée et serait tombée du ciel.
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Lune de Péjéeng. - © Manuel Ascanio - Shutterstock.com



VIIe s. ap. J.-C

Fondation de l'Empire Srivijaya, à l'emplacement de l'actuel Palembang, sud de Sumatra.

732

Sanjaya fonde l'Empire Mataram, au centre puis à l'est de Java.

778-824

Construction du temple de Borobudur sous l'Empire Mataram.

914 / Les royaumes indianisés

La plus ancienne inscription découverte à Bali date de 914 (charte de Blanjong). Il s’agit d’une petite colonne de pierre trouvée à Sanur faisant référence à l’Adipatih Sri Kesari Varmma, c’est-à-dire au roi Sri Kesari Varmma, mention faite en vieux balinais et en sanskrit. Il semble bien que le vieux balinais soit donc, dès cette époque, mis en évidence et se soit déjà affranchi du sanskrit. On y fait mention de « walidwipa », île de Bali.

1016

Victoire de Srivijaya sur Mataram.

1019-1049

Bien qu’un texte javanais, le Carita Parahyangan atteste des conquêtes de Bali par la dynastie Sanjaya en 730, l’hindouisme se propage à Bali sous le règne du roi Airlangga entre 1019 et 1049.

990-1049 / Airlangga

Airlangga est le fils d’une princesse javanaise et du roi balinais Udayana. Réfugié dans l’est de Java lorsque son oncle perd le pouvoir, Airlangga reconquiert peu à peu le royaume javanais et devient roi.

On peut penser que des liens particulièrement étroits furent tissés pendant son règne et le courant du XIIe siècle. A sa mort, il partagea son territoire en deux parties, le royaume de Janggala et celui de Kédiri qui brigua la royauté de son voisin et l’annexa au milieu du XIIe siècle.

Fin XIIe s., début XIIIe s

Bali conserve une partie de son autonomie pendant les règnes des princes Jayasakti (1146-1150) et Jayapangus (1178- 1181). En 1222, Ken Arock décide de construire une nouvelle capitale à Malang (Singosari). Son successeur, Kertanegara, envahit Bali en 1284, mais doit faire face à l’invasion mongole de l’empereur Kubilai Khan en 1292.

1293 / L’empire Mojopahit (XIIIe-XIVe siècles)

Alors que les troupes chinoises tentent de s’installer sur le territoire javanais, Ràden Wijaya les utilise contre l’un des successeurs de Kertanagara, puis se retourne contre ces mêmes envahisseurs. En 1293, il installe la nouvelle capitale près de Trowulan (Java). Cette nouvelle dynastie prend le nom de Mojopahit.

1343

Gajah Mada envahit Bali et la soumet de nouveau à l’influence de Mojopahit en battant le roi balinais Dalem Bedaulu.

1350-1389

L'empire Mojopahit connait sa plus haute gloire sous le règne de Hayam Wuruk (de 1350 à 1389) et de son ministre Gajah Mada. Pendant cette époque troublée de Java, Bali reprend une partie de son autonomie, d’autant plus que la dynastie de Péjéng accroit sa puissance.

XIVe siècle / Dalem Bedaulu

Ce roi aura une destinée légendaire pour les Balinais. Lorsque Gajah Mada vint à Bali, il se rend auprès du roi Bedaulu, connu pour ses pouvoirs magiques. Ce roi, pour prouver sa force et ses pouvoirs surnaturels, s’était coupé la tête et l’avait remise ensuite à sa place sans la moindre trace de blessure. Cette fanfaronnade entraîna la colère de Shiva qui décida de remplacer la tête du roi par une tête de cochon. Depuis ce jour, le roi porta le nom de Bèda Ulu, « tête différente ». Il était interdit de lever la tête pour le dévisager sous peine de mort. A partir de là, le souverain, affaibli, vit sa suprématie remise en question.

1365

C'est dans le poème « Nagarakertagama » que l'on découvre le nom des contrées subordonnées à Majahapit.

XVe siècle / Naissance du royaume de Gélgél

Gajah Mada décide alors de mettre sur pied une expédition contre les souverains balinais et instaure une vassalité placée sous ses ordres, à Samprangan, près de Gianyar.

Le vassal I Dewa Ketut Tegal Besung, frère du dalem de Mojohapit qu'il juge incompétent, décide de quitter Samprangan. Il s’installe à Gélgél afin d’établir une cour inspirée de celle de Mojopahit. Gélgél restera le plus important royaume balinais jusqu'à la seconde moitié du XVIIe siècle.

1478

A la suite de plusieurs querelles de succession, le royaume de Majahapit disparaît. (chute en 1527).

1511

Les Portugais conquièrent Malacca, en Malaisie.

1519

Arrivée des premiers explorateurs à Bali. D’abord, sans aller sur l'île avec Magellan, puis en 1580 où Francis Drake pose pied et l'explore.

1540 (fin du XVIe s.)

L’empire javanais en pleine déconfiture, certaines figures charismatiques, dont le prêtre Nirartha, se réfugient à Bali. Elles semblent avoir introduit les prémices de ce qui va constituer les principes actuels de la religion balinaise et de sa pérennité par les grands principes sacerdotaux. Cette fine fleur de l’empire Mojopahit, poètes, musiciens, danseurs, peintres, demande protection aux rois balinais, qui les accueillent avec ferveur.

1596-1597 / L'émergence des seigneuries

Une flotte hollandaise de 4 galions, dirigée par Cornelis de Houtman s’embarque pour Banten avec des cartes de navigation portugaises. Cette expédition est considérée comme une réussite. Une vingtaine de voyages sont entrepris, toujours avec succès.

Cornelis de Houtman découvre Bali lors de son deuxième voyage en 1597 qu'il surnomme « jeune Hollande ». Il se lie d’amitié avec le roi de Gélgél.

Début XVIIe s

A cette époque, les raffinements de la cour atteignent leur apogée. Plusieurs seigneurs, vassaux de Gélgél n’en manifestent pas moins une certaine indépendance et assoient leur pouvoir sur des petits fiefs. Certains vont même jusqu’à braver l’autorité du Déwa Agung. Ce sera le cas de Gusti Agung Maruti, Premier ministre du roi, qui le chasse et s’installe sur le trône. Le roi et les princes chassés chercheront une alliance auprès de leurs anciens vassaux avant de fonder un nouveau royaume à Klungkung. Dès cette remise en cause de la toute-puissance de la royauté, une pléiade de petits royaumes ou de seigneuries va acquérir peu à peu son indépendance par rapport à Klungkung et à Gélgél. Ce dernier va d’ailleurs disparaître au milieu du XVIIe siècle.

1602

Naissance de la Compagnie néerlandaise des Indes orientales (VOC).

1619

La VOC installe son siège à Batavia. Il s'agit de Jayakarta (Jakarta) renommée par les Néerlandais en l'honneur de la tribu germanique des Bataves. La VOC est très active dans les Moluques (est Indonésie), Java, Sumatra, mais peu à Bali. Néanmoins, avec la mise en place d'un marché d'esclaves, les Balinais en profitent pour vendre leurs prisonniers.

1641

Chute de Malacca aux mains des Hollandais.

Années 1660

D’autres seigneuries s’organisent, comme celles de Buleleng (nord de Bali) et de Karangkasem. C’est paradoxalement l’esclavage qui va aider ces petits fiefs à s’affranchir de la tutelle royale. La présence des Néerlandais à Java va permettre aux royaumes balinais de monnayer leurs esclaves fort prisés. De plus, cette situation d’atomisation des forces royales balinaises conforte la politique d’expansion hollandaise. Bali ne constitue pas une menace et ses rois lui fournissent la main-d’œuvre nécessaire à l’imposition d’un mode de vie colonial. Le royaume de Mengwi s’implante à Java-Est tandis que Karangasem conquiert Lombok. Peu à peu, un ensemble de seigneuries a réussi à imposer sa spécificité : Klungkung, Badung, Tabanan, Karangasem, Buleleng, Gianyar, Bangli, Jimbrana et Mengwi forment l’ossature des différents pouvoirs royaux.

1684

Surapati, ancien esclave balinais échappé de Batavia et réfugié dans les montagnes sud de la ville, attaque une troupe de la VOC. Ses descendants participeront à différentes guerres entre princes javanais contre la VOC, jusqu'à la capture en 1777 du dernier représentant de la lignée.

1799

La VOC est acculée à la faillite à la fin du XVIIIe siècle, et cette situation va entraîner le début de l’empire colonial hollandais avec ses exigences morales et ses codes de conduite. Les royaumes balinais s’adonnant à l’esclavage vont en souffrir. Leur marché se tarit et ils sont obligés de chercher d’autres débouchés.

1808-1810

Les Pays-Bas devenus une province française, Bali se retrouve en contact avec une administration franco-néerlandaise. Le « maréchal de fer » Daendels est choisi comme gouverneur général.

1811-1816

Occupation de Java par les Anglais. A la fin de cette période, les Anglais restituent les Indes orientales aux Néerlandais.

1825-1830

Révolte de Diponegoro ou guerre de Java.

1846 / La conquête hollandaise

Les Hollandais choisissent le prétexte du pillage d’une épave par des Balinais pour conquérir Bali par le nord. Une flottille de 23 bateaux de guerre et 3 000 hommes armés de fusils débarquent à Buleleng en juin 1846 et se battent contre au moins 50 000 Balinais armés de kriss et de lances. Le palais de Singaraja est détruit et les Hollandais imposent au rajah de Buleleng, dans des conditions humiliantes, de signer un traité de soumission, de payer une amende de réparation de 400 000 guilders et d’accepter l’installation d’une garnison permanente.

1848-1849

La violation de ce traité amène les Hollandais à mener une autre expédition punitive en juin 1848. Ils s'opposent à un jeune prince, Gusti Ketut Jelantik, qui prend la tête de l’armée balinaise et oblige les Hollandais à capituler, après avoir été encerclés dans le fort de Jagaraga. Cette situation vexante pour les Hollandais les contraint à constituer une armée dont le but déclaré est à présent de soumettre Bali par tous les moyens.

En avril 1849, ils réunissent 60 vaisseaux de guerre, 5 000 hommes d’infanterie et 4 000 mercenaires pour combattre les 20 000 hommes qu’avait pu réunir le rajah de Buleleng. Gusti Ketut Jelantik, à présent héros national, est tué et Buleleng soumis. Les autres royaumes, peu enclins à s’allier avec leurs congénères, sont néanmoins résignés à obéir aux exigences hollandaises. Buleleng et Jembrana dépendent de l’administration du gouvernement hollandais tandis que le contrôle politique et économique est subordonné à des contrôleurs coloniaux (le premier : Heer van Bloemen Waanders).

1849-1894

Les Hollandais domptent les royaumes rebelles, consolident leur pouvoir et développent la culture du café.

En 1894, ils combattent les rois balinais de Lombok et imposent le contrôle juridique et militaire sur l’île.

1895-1900

Les royaumes de Karangasem et de Gianyar, sur le conseil du roi d’Ubud, reconnaissent la souveraineté hollandaise tout en gardant un semblant d’autonomie. Il ne reste plus que les trois royaumes du Sud pour affronter l’autorité coloniale : Badung, Klungkung et Tabanan.

1904-1908 / La tragédie balinaise

En 1904, une nouvelle fois, les Hollandais prennent pour prétexte un nouveau pillage d’épave chinoise au large de Sanur pour étendre leur domination sur le sud de Bali.

Le roi de Badung refuse d’indemniser le bateau chinois battant pavillon hollandais. Le 14 septembre 1906, les troupes hollandaises débarquent au nord de Sanur et, le 20 septembre bombardent Badung (actuelle Denpasar). Le roi de Pemecutan, sa famille et ses sujets se suicident ou achèvent eux-mêmes leurs blessés, accomplissant le puputan, le combat à mort, sacrifice rituel (plus de 4 000 morts).

Les troupes hollandaises décident de marcher vers l’Ouest et de soumettre le rajah de Tabanan qui leur échappe en se suicidant. Ne reste qu’un seul royaume rebelle : Klungkung, qui tombe entre leurs mains après un nouveau puputan en 1908.

Années 1910

Suite à ses massacres qui suscitent une grande émotion aux Pays-Bas, le gouvernement colonial entreprend d'imposer sa conception d'une « politique éthique ». Cependant, refusant de prendre en compte les subtilités hiérarchiques balinaises, un système de corvées quasiment esclavagistes est mis en place : le Kerja Rodi.

1917

Une gigantesque éruption du Batur, suivie d’un tremblement de terre, fait de nombreuses victimes en 1917.

Les Hollandais, fortement critiqués par la colonie elle-même, décident de renforcer leur politique « humanitaire » en multipliant les hôpitaux, pacifiant les quelques soubresauts de résistance à l’autorité hollandaise et entreprennent de redonner progressivement aux royaumes pacifiés leur autonomie et l’application de leurs propres lois.

1924

Début du tourisme avec l'instauration d'un service de liaison maritime hebdomadaire entre Singapour, Batavia et Bali.

1920

Fondation du PKI (parti nationaliste indonésien).

1927

Interdiction du PKI.

1929

En 1929, la restauration de la légitimité des royaumes est assurée lors d’une grande cérémonie qui se déroule à Besakih (temple mère de Bali).

La crise de 1929 a des répercussions sur la colonie, mais, peu à peu, les fonctionnaires et administrateurs hollandais entreprennent une véritable mise en valeur des attraits touristiques balinais pour effacer leur image désastreuse de colons impitoyables. Bali est présentée comme un paradis aux touristes étrangers qui s'y rendent.

1942

Invasion de l'Indonésie par le Japon.

17 août 1945

Indépendance de l’archipel. Les Balinais se mobilisent afin de mettre la main sur l’arsenal de la marine japonaise qui a administré l’île pendant la guerre.

Débute alors une lutte entre les Balinais acquis à l’idée d’indépendance et les gouvernants traditionnels qui voient ainsi leur pouvoir et leurs privilèges fondre dans une nouvelle hiérarchie du pouvoir.

20 novembre 1946

Un jeune colonel résistant de 29 ans, Ngurah Rai, périt dans un bombardement à Marga avec 95 combattants après une bataille qui, aux yeux des Balinais, ressemblait aux puputan passés. La résistance défaite, les Hollandais décident de baser le quartier général de leur « république d’Indonésie de l’Est » (NIT) en nommant le prince de Gianyar, Anak Agung Gedé Agung, Premier ministre du nouvel Etat, qui répond ainsi à la République révolutionnaire de Sukarno installée à Java.

1948

Après la tentative hollandaise d’envahir Jogjakarta, le prince balinais se retourne contre les Hollandais et précipite la chute de l’Etat d’Indonésie orientale. Victoire définitive de l’indépendance.

27 décembre 1949

Les Hollandais accordent l’indépendance. Sukarno est élu premier président du pays.

Sukarno (1901-1970)

Malgré la lutte des factions dans les années qui suivent la véritable prise en main du pouvoir, Bali reste fidèle à Sukarno pour des raisons politiques et sentimentales. La mère du président est balinaise. Cette attitude lui vaudra de devenir une région distincte en 1958 et d’inciter Sukarno à encourager le tourisme indonésien à Bali.

Années 1950-1960 / La tempête politique après l'indépendance

Pendant ces années d’incertitude politique, la société balinaise se trouve divisée en deux fortes convictions. Les hautes castes (surtout les satria et wesya) soutiennent le PNI (Parti nationaliste indonésien) tandis que les sudra ainsi qu’une partie de la haute caste des brahmanes, soutiennent le PKI.

30 septembre 1965 / Coup d'Etat

On a d’abord cru que c’était un coup d’Etat fomenté par le PKI, d'où une répression des communistes (entre 400 000 et 700 000 morts en Indonésie). C’est pourtant le dauphin de Sukarno, le général Suharto, aidé par les militaires, qui en fut apparemment l’instigateur.

Années 1970 / L'Ordre Nouveau : Années Suharto

On assiste à une reprise de la croissance économique, mais due uniquement au pétrole et à la révolution verte. Suharto rêve de modernité à l’américaine. La capitale se couvre de buildings, Bali est appelée à s’ouvrir aux touristes.

Mais un parti politique dirige alors tout sans partage : le Golkar, le parti de Suharto, implacable avec les partis d’opposition qui ont alors bien du mal à faire face à cet ogre.

1975

Après l’effondrement du colonialisme portugais, l’armée indonésienne envahit le Timor-Oriental, avec l’approbation et les armes des Etats-Unis. En vain, le conseil de sécurité des Nations unies ordonne le retrait de l’Indonésie du Timor-Oriental : en quelques mois, des milliers de Timorais sont tués et les réserves pétrolières du Timor-Oriental annexées.

Le Timor finira par redevenir indépendant en 2002.

1er mai 1998

Le pays qui a sombré dans des problèmes économiques (inflation, révoltes étudiantes, confiance trahie entre le peuple et son gouvernement...), Suharto est poussé à la démission. Habibie, 61 ans, est élu président.

1er juillet 2001

Abduraham Wahib (élu en octobre 1999) est destitué et remplacé par la vice-présidente Megawati Sukarnoputri, fille de Sukarno. Elle devient la première femme présidente d'un pays musulman et fera scandale en enlevant son voile devant les caméras.

12 octobre 2002 / Le choc des attentats-suicides

Attentat contre des installations touristiques à Bali (202 morts, touristes principalement) qui brisent le mythe du paradis balinais et sèment l'incompréhension au sein du peuple balinais. Deux bombes kamikazes explosent dans un bar et club de Kuta, et une troisième au consulat américain de Denpasar (sans victime).

Ces événements furent les premiers attentats suicides massifs dans la zone, et les pires en Indonésie à ce jour.

33 Indonésiens ont été condamnés à deux ans et demi de prison. Il semblerait que l’organisation extrémiste islamique Jemaah Islamiyah considérait comme lieu de péché les bars à touristes. Leur leader spirituel, Abu Bakar Ba’asyir, fut arrêté en 2004 et condamné à deux ans et demi de prison, puis libéré en 2006. Trois des kamikazes condamnés à mort ont été exécutés le 8 novembre 2008. En mars 2010, l’un des cerveaux de l’attentat, Dulmatin, a été tué par la police indonésienne lors d’un raid.

2004

Elections législatives et présidentielle : Susilo Bambang Yudhoyono est élu président (61 % des voix face à la présidente sortante).

10 octobre 2005

Trois ans après l’attentat le plus sanglant d’Indonésie, Bali et son économie touristique ont de nouveau été ébranlées par des attentats perpétrés dans plusieurs restaurants extérieurs à Jimbaran et un situé au coeur de Kuta. 27 personnes y ont trouvé la mort, dont 3 terroristes.

02 août 2007

La Commission européenne des transports inscrit toutes les compagnies aériennes indonésiennes sur la liste noire des compagnies dangereuses, y compris la compagnie nationale Garuda.

1er octobre 2010

Tsunami à Sumatra Ouest, 500 victimes. Eruption du volcan Merapi à Java, 300 victimes. Plusieurs centaines de milliers de personnes sont évacuées.

2014

Joko Widodo, surnommé Jokowi, est élu président de l’Indonésie. Son accession au pouvoir marque un tournant, car c’est la première fois de l’histoire indonésienne qu’un candidat issu de la classe moyenne, et sans lien politique, militaire ou familial avec l’ancienne dictature, accède à cette fonction.

2015

Près de 4 millions de touristes recensés dans l’année.

2017

Lancement du programme des Nations unies pour l’environnement (UNEP), lors du sommet mondial des océans à Bali (CleanSea).

1er novembre 2017

Le volcan Agung entre en éruption. 25 000 personnes sont évacuées.

Juillet-août 2018

Série de séismes sur l’île de Lombok. Le premier de magnitude 6,4 a lieu le 29 juillet. Le deuxième frappe l’île le 5 août, et il est enregistré à 7 sur l’échelle de Richter. Puis le 9 août, Lombok est à nouveau touchée avec un séisme de magnitude 5,9. Ces séismes ont fait 555 morts et près de 1 500 blessés.

2019

Réélection du président sortant, Joko Widodo, face à Prabowo Subianto.

2020 / La crise du Covid-19

L'état d'urgence sanitaire en Indonésie est  annoncé à la mi-mars, sans confinement mais avec des mesures de distanciation sociale. Fermeture des frontières aux étrangers.

2021

La fermeture des frontières aux étrangers a fortement impacté l'économie du pays et de Bali qui vit principalement de son activité touristique.

A la mi-juillet, le gouvernement indonésien annonce plus de 2,5 millions de cas positifs au Covid-19 dont 67 000 décès.

Bali fait partie des zones prioritaires pour la vaccination.

2022 / La réouverture des frontières 

Bali commence à sortir de la crise après la réouverture progressive des frontières. Le tourisme, pilier économique de l'île, reprend lentement, mais les restrictions sanitaires restent en place pour assurer la sécurité des visiteurs et des habitants. Les vaccins sont largement déployés, notamment dans les zones touristiques, et l'île atteint un taux de vaccination élevé. Cependant, l'île fait face à des défis économiques importants, avec des secteurs touchés comme l'hôtellerie et la restauration qui peinent à retrouver leur dynamisme d'avant la pandémie.

2023 / L'après COVID-19

Avec la levée des principales restrictions sanitaires, Bali connaît un net rebond de son activité touristique. Les hôtels, restaurants et commerces rouvrent progressivement, tandis que les voyageurs internationaux reviennent en nombre. Les autorités locales continuent de promouvoir des protocoles sanitaires pour assurer la sécurité des visiteurs. L'île, qui dépend largement du tourisme, retrouve peu à peu sa vitalité économique.

2024 / Élections présidentielles 

Les dernières élections présidentielles indonésiennes ont eu lieu le 14 février 2024. Prabowo Subianto, le ministre de la Défense et ancien commandant des forces spéciales, a remporté la victoire dès le premier tour avec 59,5% des voix. La prise de fonction du président Subianto est prévue pour le 20 octobre 2024, conformément aux dispositions constitutionnelles. À ses côtés, Gibran Rakabuming Raka, le fils du président sortant, a été nommé vice-président. Prabowo a un passé militaire controversé, concernant notamment des accusations liées aux droits de l'homme, mais il a su s'attirer le soutien des jeunes électeurs grâce à une forte présence sur les réseaux sociaux​.

 




Top 10

Personnages historiques 

Natifs de Bali, Indonésiens ou étrangers du temps de la colonisation de l'île des dieux, les grandes figures historiques de ce top 10 ont évidemment marqué les esprits. En bien ou en mal, leurs actions ont traversé les siècles et contribué au façonnement politique, social, religieux et artistique de Bali aujourd'hui.

Gajah Mada

Premier ministre du royaume javanais de Majapahit, il mena avec succès la conquête de Bali.

Danghyang Nirartha

Ce grand prêtre, considéré comme le principal fondateur de l'hindouisme balinais, a fait construire les temples les plus sacrés de l'île.
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Danghyang Nirartha - © leodaphne - iStockphoto.com



Mads Johansen Lange

Commerçant danois surnommé « le roi blanc de Bali ». Un des premiers exportateurs de l'artisanat balinais.

Gusti Ngurah Rai

Héros de guerre, ce lieutenant-colonel a participé aux combats pour l'indépendance de l'Indonésie.
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Gusti Ngurah Rai - © Prachaya Roekdeethaweesab - Shutterstock.com



Sukarno

Premier président de l'Indonésie après la proclamation de l'indépendance le 17 août 1945.
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Sukarno - © Prachaya Roekdeethaweesab - Shutterstock.com



Suharto

Ce général a dirigé l'Indonésie durant 32 ans avec une poigne de fer. Il démissionne en 1998.


[image: ]

SUHARTO - © Prachaya Roekdeethaweesab - Shutterstock.com



Megawati Sukarnoputri

Fille de Sukarno, elle a été la première femme présidente à la tête d'un pays musulman de 2001 à 2004.

Susilo Bambang Yudhoyono

C'est le premier président à avoir été élu au suffrage universel direct.
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SUSILO BAMBANG YUDHOYONO - © hapelinium - Shutterstock.com



Joko Widodo

Réélu en 2019, Jokowi a été président de l'Indonésie jusqu'en 2024.


[image: ]

Joko Widodo - © photowalking - Shutterstock.com



Yenny Wahid

Cette femme politique est la fille de l'ancien président Wahid. Elle n'hésite pas à élever la voix contre le radicalisme.




Les enjeux actuels [image: ]


Les enjeux de Bali sont fortement liés à ceux du pays dans son ensemble. La corruption, bien ancrée dans certaines sphères de la société, complique la mise en place de réformes. De plus, les relations avec l'Australie sont souvent délicates, notamment à la suite de plusieurs affaires judiciaires impliquant des ressortissants australiens. Le défi principal pour Bali reste cependant le tourisme, qui génère plus de la moitié des ressources économiques de l'île. Le Covid-19 a frappé lourdement l'économie, poussant à une réévaluation de la dépendance au tourisme. Des initiatives ont été prises pour diversifier les sources de revenus et renforcer la résilience économique. En 2019, un projet de loi national visant à interdire les relations sexuelles hors mariage et entre personnes du même sexe a été repoussé après de vives protestations. Son adoption aurait eu des conséquences négatives, pour les droits humains et sur le tourisme de l'île.
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